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Entrevue avec Me Jacques Dupuis
Dans les sociétés libérales, certains groupes, certaines 

collectivités (groupes professionnels, chambres de com­
merce, syndicats, associations et ligues diverses,etc...) 
sont représentés par des hommes disposant de moyens 
d'expression plus ou moins étendus, de porte-voix plus 
ou moins puissants. Bien qu’i l  existe .entre autres, plu­
sieurs formes d'opinion distinctes, l'ensemble de ces 
voix constitue toutefois l ’opinion publique, lorsqu’ i l  est 
relativement Cohérent.
C >8 t ce que, I  la rigueur, nous enseignent les ouvrages 

traitant de la matière. Et c ’eut ce vers quoi nous pen­
sions que tendaient, mais è travers une action concertée, 
les démarches de Me Jacques Dupuis, président depuis 
septembre dernier du Club Richelieu de Repentigny II 
nous l'a  semblé quand, à la récente assemblée de la 
rhambr? de commerce, nous l'avons entendu émettre 
l'Idée de la nécessité d’une fusion des secrétariats des 
différents clubs sociaux, en vue de la misé en place d’un 
secrétariat permanent central. Nous avons (sans trop 
savoir pourquoi) c r i  aussitôt, déceler là, une certaine 
Intention de vouloir réaliser, à toutes fins utiles, la 
conjugaison des forces vives locales De se muer en 
Autorité morale de dernière instance. En arb itre  suprê­
me. En garde-fou, en quelque sorte.

11 nous fa lla it en avoir le coeur net. Appel téléphonique. 
Consentement courtois Et nous voilà, mardi dernier, en 
face de ce jeune et brillant avocat. Quoique débordé de 
travail, l ’homme de loi affable fa it pourtant place à l ’ I ­
déaliste convaincu qui, aimablement, nous apprend que 

sommes trompé .."Absolument pas Ce serait 
le cadre de notre vocation originelle qui est 

de soulager, autant que faire se peut, la souffrance hu-

L ’époque "politique": révolue 
Cette réponse faisait suite à la question de savoir si un 

tel regroupement pourrait conséquemment se transfor - 
eo groupe de pression politique ad venant un événe- 

t quelconque intéressant toute la collectivité.
Autres précisions de Me Dupuis:

"Les activités bénévoles constituent un Ilôt defrafcheur, 
et non un fer de lance politique. I l ne le faut pas, en au­
cune façon. D 'ailleurs, une tendance pareille serait vouée 
à l  écher au départ. Si jamais cette situation se produl 
suit, I l est c la ir que les organismes dont personnellement 
je fais partie s’en retireraient automatiquement. Nous 
pourrions certes, à l'occasion d’une circonstance ex 
cepttennelle au profit de la communauté, aider à ren for­
cer l'unité d’action des groupes de pression structurés

Peut-être. Mais sans que l'idée fondamentale épouse 
quelque forme politique vicieuse que ce soit. Dieu merci, 
I époque est révolue où la politique se manifestait au 
sein des clubs sociaux. C’est bien fin i, depuis au moins
cinq ans."
Ainsi donc, nous sommes fixés: le regroupement que 

propose Me Dupuis doit être à l'abri de toute Ingérence 
politique afin d’éviter qu’ i l  perde sa pureté originelle, 
son identité et sa raison (P itre essentiellement humani­
taires.

l
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Une idée pas nouvelle
Déjà, en 1871, l ’idée avait été lancée à la chambre de 

commerce dont Me Jacques Dupuis assumait la présiden­
ce. Les différents clubs sociaux furent alors pressentis 
à cet effet, car la nécessité d’un secrétariat se faisait 
sentir non seulement pour la chambre de commerce, 
mais aussi pour les différentes associations à but non 
lucratif. Les rencontres semblaient prometteuses, et 
c’est d’ailleurs à partir de ces démarches en vue de la 
formation d’un secrétariat général au service de tous 
les “ groupes bénévoles" existants, que celui de la cham­
bre de commerce devait prendre forme.
Aujourd’hui, l ’augmentation croissante de la population, 

l ’engouement que connaissent les activités bénévoles 
dans notre v ille , rendent particulièrement Indispensable 
la création de ce secrétariat permanent central. Si nous 
avons bien compris, son financement ne susciterait, 
semble-t-il, aucun problème majeur: les dépenses à dé­
frayer seraient d’ordre mineur étant donné que les d i­
verses organisations Impliquées en absorberaient con­
jointement le coût insignifiant. En outre, un secrétariat 
général permanent "pourrait dépanner au besoin, ren­
dre plus efficace beaucoup d’organisations et facilite r 
harmonieusement la communication avec les divers sec­
teur* de la société"

Me Jacques Dupuis,
Président du Club Richelieu de Repentigny

déborder

Politesse dans nos écoles:

POURQUOIU  difficulté
Entre deux bouffées de cigare, nous sautons des pré­

mices au feu rouge. Quels sont donc les écueils qui ont 
retardé l ’exécution du projet?
Réponse: "La  question d’autonomie, évidemment. Chaque 
groupe représente une entité autonome. Et partant, pré­
fère conduire sa barque à sa guise pour ne pas être obli­
gé de passer par le canal d’un intermédiaire. Voilà l ’u­
nique difficulté. C’est cela le gros problème".
Alors? Me Dupuis pense que l ’on peut forcer la cage et 

libérer de cet esprit "un tant soit peu fermé afin 
d’atteindre l ’objectif dans le cadre duquel des services

(Suite à la page 3)
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te annuellement $ 2,000,000 
aux agriculteurs québécois.

Cet impact économique a 
conduit la station de recher­
ches de St-Hyacinthe à étu­
dier la  possibilité de produi­
re de la semence de luxer-

fourragères. On la cultive, 
pure ou en mélange, sur une 
superficie approximative de 
500,000 âcres En dépit de 
l ’importance de cette cultu­
re, on ne produit pas de se­
mence de luxeme au Qué­
bec. Alors que l'approvi­
sionnement à l ’étranger cou-

L ’Association nationale des compromet même la cultu 
secrétaires (Internationale) re des rutabagas ou choux 
nous prie d inviter toutes de Siam dans la région 
les secrétaires - membres montréalaise. D’ici a Z ans,

la semence de la variété ré ­
sistante sera sur le marché 

$*$##

sociatioo des usagers de 
1 hôpital Le Cardeur tout en 
étant d'accord avec certa i­
nes opinions émises par M 
Noël Perreault au cours de 
l'interview accordée à notre 
journal au début de l'année, 
exprime cependant ses in ­
quiétudes au sujet des pa­
tients nécessitant “ soins et 
traitements prolongés” . E l­
le se demande pourquoi “ Us 
devraient obligatoirement ê­
tre dirigés vers les centres 
hospitaliers de Montréal, a­
lors que la région est en ple i­
ne expansion".

Elle réaffirme en même 
temps sa volonté tendue de 
sensibiliser la population 
aux problèmes posés par le

anque de spécialistes at­
taches en permanence à l'hô­
pital et à tous les embarras 
dérivant d’une telle situa­
tion...
La profusion de matières 

nous empêche de publier in ­
tégralement le tex.e de la 
lettre. Ce dont nous nous ex­
cusons.

H i e s ou non - à participer au sou­
per mensuel du mardi 10 fé­
v rie r 1976, à 18 h. au “ Rei­
ne Elisabeth". Le docteur 
en psychologie, M Alain comme la reine des plantes 
Rondeau parlera en la c ir ­
constance de “ La satisfac­
tion au trava il".

Mme Monique Lépine est 
chargée de fournir tous au­
tres renseignements (Tél:
256-1601, poste 321)*****

La luzerne est considéréeC'est avec le plus v if plai- 
que la direction de 

L ’ARTISAN adresse ses sin­
cères compliments à un vé­
nérable aîné de Ville des 
Laurentides, M. Henri St- 
Cyr qui, vendredi dernier, 
célébrait allègrement 
85ième anniversaire.
Avantageusement 

dans la région, notre char­
mant ami a été fêté en cette 
agréable circonstance, par 

nombreux et fidèles pa­
rents et amis. En effet, ils  11 
ont eu la délicate attention m 
d’organiser en son honneur 

fête particulièrement

ne.sir

Dans nos écoles
Politesse: pourquoi pas?

«ee ise■weissie
son

connu

ses

une
réussie.
Nous nous joignons à eux 

renouveler mu vieilpour
adolescent nos sincères sou­
haits de santé, de bonheur,
et de longévité.*****
Du local du Poste de police 

de la rue Notre-Dame, le 
greffe de la Cour Provincia­
le de Repentigny sera trans- ment l'invitation pressante 
féré à partir du 8 février des “ Bénévoles de l 'hôpital' 
prochain, au 49 boulevard aux dames et demoiselles à 
Industriel (Place Marseille) joindre leurs rangs Les in ­

A ce propos, les change- téressées pensent qu’on r~ 
ments intervenus dans la doit d apporter du soleil et 
loi relative aux "Petites de la joie aux personnes hos- 
créances" seront bientôt pitalisées” 
communiqués au public. Les personnes sollicitées

* * * * *  peuvent prendre contact avec
p*»« une “ lettre ouverte" Mme Anglèle Landry à ce 

adressée au président du numéro de téléphone : 581- 
Conseil d’administration de 3020 (poste 194) 
l ’hôpital Le Gardeur, l ’As- .........

rop
Chez les Lions

Concours d’art oratoire
Nos voisins américains ont 

importé en 1974 une forte 
quantité de sucre et de s i­
rop d’érable. Le Danemark 
et la Suède en sont aussi
particulièrement friands. 

* * * * *

Dans cet ordre d’idées, 
nous transmettons égale-

Le club des Lions de Re- Scolaire Le Gardeur qui A retenir que l ’ inscrip-
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Véhémente protestation des syndiqués de LanaudièreÎARÊSAN d'autoriser la seconde pha- difficultés de l'hôpital Si­
se des travaux du centre Charles figwent également 
hospitalier de Lanaudiè- au tableau des griefs qui 
re qui déclenche cette vébé- font état, en outre, de pos- 
mente protestation tes vacants et non encore

En effet, le Front commun comblés dans les centres 
énumère les problèmes cui- hospitaliers de la zone ces­
sants découlant d'une telle cernée, 
situation absence du CHRL, Comme, à ce propos, le 
engorgement de l ’hôpital St- Front commun se fait le 
Eusèbe, mises à pied mas- porte parole de la popu- 
sives, fermetures de li t ,  etc lation. i l  espère que celie- 
Et tout cela, souligne-t-il, ci se solidarisera avec les 
alors que des m illiards sont intéressés pour obtenir que 
engloutis dans 1 édification (a région obtienne les ser- 
“ d’éléphants blancs". Les vices que de droit.

Dans un long Communiqué coûts de 1 assurance hos 
imprégné de colère à peine pitalisation québécoise; le 
contenue, le Front commun gel de la construction du 
des secteurs public et para- centre hospitalier de La- 
public de la région de La- naudière qui entraînerait la 
naudière dénonce “ la dé- dégradation de la qualité des 

rvanp  Q gradation des services dans soins dans les centres hos 
°  les hôpitaux". Ses griefs pitaliers, les mesures Tru- 

qu'il assimile à des “ agrès- deau pour juguler l'in fla  
sions des gouvernements tion; et aussi la coupure du 
contre le bien-être de la po- budget des hôpitaux annon- 
pulation" concernent: le cée récemment par le m i-
budget fédéral du 23 juin nistre Forge!
1975 dans lequel Ottawa an- Mais c'est surtout le point 
noncait qu’ i l  se re tire ra it, touchant le refus du m inis- 
d’ ic i à cinq du partage des tère des Affaires sociales

JO U t  N 4 L  I I C I O N A L

M ercredi le 4 février 1976

Implantation de renseignement 
secondaire à b  

C.S. de Terrebome
Nouveau conseiller à l’EpiphanieLe m inistre des commuai- et de l ’Assomption s 'esti- 

cations et député de Terre- ment très satisfaits de la 
bonne, M Denis Hardy et le  décision du ministre de l ’ E- 
député de l ’Assomption, M. ducation. Ils  prévoient que 
Jean Perreault, nous rient cette mesure assurera l ’a- 
d informer les électeurs de mélioration souhaitée dans 
leurs comtés respectifs de les activités scolaires de la 
la décision du m inistre Jean Commission Scolaire de 
Bienvenue d autoriser la Ter rebonne, tant du point de 
Commission scolaire de vue pédagogique que du point 
.Terreboone à se prévaloir de vue administratif, 
de l'a rtic le  472 de la loi de Selon eux, cette décision du 
l ’Instruction publique pour m inistre Bienvenue contri- 
dispenser ( enseignement buera certainement au 
secondaire sur son te rr ito i-  mieux-être des étudiants et

des contribuables de tous les 
te rrito ires de la Commission 

Les députés de Terreboone Scolaire de Terreboone.

La vacance produite, ce fession d’analyste - conseil se iller vaux d’aqueduc, d'égouts, de
mois-ci, au conseil munici- en finances Son remplaçant. Demande de subventions pavage et de construction de
pal de l ’ Epiphanie à l ’occa- M. Amirault est lui, gerant Par ailleurs, signalons que rues à l ’Epiphanie
sion du départ de la v ille  du pour le d is tric t de Montréal, tro is  demandes de subven- Don à St-Vincent de Paul 
conseiller M. Bernard V ille - d’une maison de finance- lions ont été produites par Le conseil municipal a fait 
neuve, est comblée. A l u- ment. les dirigeants de la v ille  don. de son côté, d une valeur
nanimité, le conseil a dési- Nous saluons le départ de auprès de l ’Autorité munici- de $500 à la société St-Vin- 
gné M Jean Amirault pour M. Villeneuve qui laisse un pale de Québec. cent de Paul,
occuper le siège no 2. agréable souvenir à l ’Epi- cês demandes sont effec- Cette somme représente sa

M. Villeneuve est allé s’c - phanie et souhaitons une tuées dans le cadre de règle- contribution pour l ’année en 
tablir à Joliette où l ’appel- fructueuse présence au con- ment s d emprunt adoptés en cours aux activités de l ’ins- 
lent les exigences de sa Dro- seil de v ille  au nouveau con- vue de l ’exécution de tra - titution de bienfaisance.

re.

fU S iO ll. . .  suite de la page 1
Subvention de $11,000 

à St-Sulpice
cléricaux" seraient au moins fournis à tous. Les “ servi- Club Richelieu est satisfaisant: caisse en assez bonne
ces de coordination ” viendraient de surcroît. A l'avenir, santé, participation active de plus des 2/3 des membres,

aide substantielle fournie à un bon nombre d'enfants han­
dicapés, don pour les fêtes de fin d’année à plusieurs 

Ces considérations nous paraissent consistantes. En organisations et institutions nécessiteuses, subvention 
effet, nous apprenons également que, à l ’automne, trois au département des lo is irs  de la Régionale Le Gardeur, 
ou quatre activités sociales ont lieu à Repentigny le mê- etc... 
me samedi soir. Me Dupuis déplore cet embouteillage, 
estimant qu’i l  eût été si simple d’établir au préalable 
un horaire annuel planifié qui excluerall toute possibilité 
de démarches parallèles et de conflits de préséance. "E t 
puis, a joute-t-il, Il ne faut 
déjà pressurée de manière
s’agit toujours des mêmes personnes requises pour le 
même genre de choses". Aussi, nous in fo rm e-t-il d’une 
entente Intervenue justement dans ce contexte entre la 
chambre de commerce, les Lions, les Optimistes et R i­
chelieu.

Des faits

Le député libéra l de l ’As- iécution de travaux decous- 
somption, M. Jean Perreault traction d’un reseau d aque- 
a bien voulu porter à notre duc et d égouts sanitaire et 
connaissance que le m inis- pluvial sur la rue Landre- 
tère des A ttire s  mupicipa- v ille  et la 1ère avenue^

M Perreault a toutefois

Mais priorité  absolue est accordée à présent à un pro­
je t vital. Celui d’ intégrer au programme sportif du club 

quarantaine d’enfants handicapés d’ic i et de munici­
palités environnantes: Charlemagne, St-Paul l ’Erm ite, 
St-Sulpice, débordant ainsi les lim ites de la seule ville  
de Repeatigny.

Toutefois, comme l ’assistance aux handicapés devrait 
obligatoirement figurer au chapitre des lo isirs du budget 
des cités et villes, le Club Richelieu apprécierait de 
compter à juste titre  sur la collaboration des municipali­
tés concernées. Celles-ci, par exemple, prendraient à 
leur charge de couvrir le montant du salaire des moni­
teurs. Et ces derniers seraient des étudiants spécialisés 
en réhabilitation, engagés et choisis par l ’administration 
des quatre villes dont 11 est fait mention. Il incomberait 
ensuite au club Richelieu la responsabilité du gros des 
dépenses consistant en frais de transport, d'équipement, 
d’assurance, etc...

Celte formule n’a rien d’a rb itra ire  à notre gré. Les lo­
calités Indiquées se voient o ffr ir  l'agréable opportunité 
d ’accorder ainsi une sorte de subvention indirecte à 
leurs universitaires, en même temps que des lo is irs  
appropriés aux j 
des contribuables à part entière
"Evidemment, conclut Me Dupuis sur un ton de persi­
flage, quand ce projet bien structuré, parfaitement plani­
fié, aura définitivement pris corps, le gouvernement le 
prendra à sa charge Mais qu’ importe! Nous aurons fait 
notre devoir".

En ce qui nous concerne, nous avons également fait le 
nôtre. Et en notre bain de fraîcheur, en parcourant, en 
bonne compagnie, " l ’Ilôt de fraîcheur des groupes béné­
voles"...

JSCS sursaturer la population 
ès évidente. D’autant qu’il

et de .l'Enviropoement U  I
t d accorder une sub- Souligné que le montant de 
ion de près de $11,000 la subvention sera intégrale- 
tement $10,962 - à la ment versé sitôt apres le -  

xécution complété et le f i ­
nancement total des travaux 

Cette valeur servira à l  e- P*r les responsables

paroisse de St-Sulpice
>

Appel du pied aux dirigeants de la Ville 
Quoi qu’i l  en soit, notre interlocuteur est confiant. Il 

prévoit pour le mois de septembre prochain la réalisa­
tion de ce rêve, â lui cher
"Les bases sont jetées. L ’ idée est lancée. Elle a germé, 

fait des progrès. Elle a été discutée laborieusement. 11 
manque seulement, d’une certaine façon, le moteur qui 
Inciterait tout le monde à se grouper à ce niveau. Les 
autorités locales pourraient très facilement rem plir ce 
rôle catalyseur".
Comment?
"Chaque automne elles organisent une soirée au cours 

de laquelle elles magnifient et offrent en exemple l ’ac­
tion généreuse des bénévoles sur les plans sportif, cu l­
turel et autres. A l ’occasion, les dirigeants de la Ville  
profiteraient de la présence de tous les intéressés pour 
parrainer l ’ idée et assumer le leadership du projet. 
Quan» à mol, à l ’ issue de mon mandat, à l ’automne pro­
chain,de président du Club Richelieu, j ’oeuvrerai aussi 
dans ce sens, si aucun résultat positif n’est obtenu d’ic i 
lâ. Je suis persuadé qu’on en a besoin” .

Présence du club Richelieu dans la région 
En attendant, le bilan de ses cinq mois de gestion du

Mandat des commissaires 
; vraisemblablement prolongé

Tous les tro is  ans, Il est niée que les procédures d u - 
procédé sur le te rrito ire  sage de recensement scolai- 
de ! fie de Montréal, à l é- re à des fins électorales ont 
lection des commissaires été suspendues II paraît que 
des commissions scolaires certaines raisons perttnen- 
catholiques du Québec. C est tes qui ne nous sont pas four- 
la règle, car le m iifta t du nies justifieraient l'a rrê t du 

.commissaire a rrive  alors processus traditionnel
Ainsi donc, le mandat des 

commissaires arrivé à te r-

s handicapés dont les parents sont

à échéance.
Dans ce conteste, on a a l- . __ . , ___

tendait ic i à en avoir probe- me le 30 juin 1976, serait, 
blement l ’été prochain Mais “ to" toute vraisemblance, 
nous apprenons de source prolongé jusqu en novembre 
habituellement bien Infor- J.F.

r
les entreprises 

repentigny
♦Votre cotrtier 

en immeubles 
depuis plus
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M , —
A/oms visons à l ’ère de la contesta­

tion, et nous avons appris à l'accep­
ter, à tel point que si une décision, une 
loi, un organisme, un projet de cons­
truction n'est pas contesté, nous nous 
interrogeons. Tout est remis en cause 
pour toutes sortes de motifs. Nos an­
cêtres, nos prédécesseurs, n ’ont pas bâ­
ti le Québec d ’aujourd’hui en contestant 
tout, et nous ne saurons progresser nous- 
mêmes avec un tel négativisme. Ce sont 
des dirigeants à l ’esprit positif, clair, 
constructif et réfléchi qui feront évoluer 
la patrie. Il en a toujours été ainsi. Il 
en sera toujours ainsi.

Quand les hordes 
déferlent sur la 
ville des civilisés-

Au cours des Fêtes Nationales de la 
Saint-Jean, sur les flancs merveilleux 
du Mont-Royal, l'été dernier, 252 arbres 
de 2 à 8 pouces de diamètre ont été dé­
truits, arrachés, mutilés, coupés sans 
raison apparente, par pure sauvagerie.
Mais ce n'est pas tout. Les services 

des parcs de Montréal ont de plus in­
diqué que 1,963 arbres ont nécessité 
des soins urgents. De plus, des cen­
taines de cabines téléphoniques, de pa­
niers à rebuts, de bancs, ont été brû­
lés, abimés, tordus, arrachés...comme 
si une
24 heures sur les flancs paisibles de la 
montagne.
C'était pourtant, de l'avis des observa­

teurs et des organisateurs, des fêtes pai­
sibles, calmes, pondérées ‘ J 
succès! M

Editorial
Par Bernard De Vendée

Pour éviter rautodestruction 
d'un pays à bâtir

tornade s'était acharnée durant

sibles, calmes, pondérées, “ U n  grand 
succès! On se demande ce qui serait 
arrivé si les Fêtes de Cà Saint-Jean n'a­
vaient pas été paisibles...et -l'organi­
satrice, Lise Fayette, nous fournirait 
sûrement une réponse.
On se demande quel instinct pousse des 

gens qu'on dit civilisés - à détruire, hn?- 
ser, brûler, endommager des biens pré­
cieux lorsqu'on célèbre joyeusement no­
tre Fête Nationale? Quel résultat 
tend-on d'un tel vandalisme? Veut-on fai­
re la preuve que le Québécois moyen est 

être sauvage, hirsute, non-civilisé et 
incapable de vivre dignement au milieu 
de ses semblables? Car enfin, et qu'on 
nous pardonne l'expression, cette mani­
festation de vandalisme sauvage est plu­
tôt le fait d'une horde primitive gue d'un 
peuple qui hurle à tue-tête: "Faut s'par- 
ler . Oui, certes, il faut se parler, mais 
en êtres intelligents, raisonnables, ci* 
vilisé$...Car si les humains parlent, les 
animaux hurlent. Et c'est bien de hur­
lements que les flancs du Mont-Roypl
Kurraient parler si on avait ajouté à 

jrs splendeurs naturelles le don de la 
parole...
On parle de plus en plus d'une crise de 

civilisation au Québec. A  vrai dire, com­
bien de gens se rendent-ils compte des 
valeurs que nous sommes en train de jeter 
par-dessus bord, dans une ignorance qui 
plonge ses racines au coeur du "je-m'en- 
foutisme" actuel? La personne humaine 

est plus respectée et les biens publics 
sont détruits ou endommagés. Quel ins­
tinct pousse les enfants a briser leurs 
pupitres de classe, à souiller les murs, 
a briser les carreaux, sinon celui du 
jeune animal non dressé? Et si les pa­
rents et les éducateurs n'opèrent pas 
ce retour vers une éducation de bien­
séance, de politesse, de courtoisie, de 
respect des choses et des êtres, l'en- 

continuera de se comporter comme

L ’économie du Québec a grande­
ment souffert, depuis quelques années, 
à cause des grèves, tant dans le sec­
teur public que privé. Il est rare que 
l ’une ou l ’autre des parties gagne vrai­
ment quelque chose dans une grève. Gé­
néralement, tous y  perdent et, la plu­
part du temps, ces grèves pourraient 
être évitées si les deux parties négo­
ciaient de bonne foi.

Trop souvent, hélas, les travailleurs 
sont victimes de luttes idéologiques ou 
de conflits inter-syndicaux 
vous les luttes sourdes dans le domaine 
de la construction 
syndicats impliqués) ou encore les em­
ployeurs cherchent à protéger des inté­
rêts étrangers ou non avouables. Devant 
la gravité de ces drames que sont les 
grèves, nous devons nous interroger sur 
l ’efficacité réelle des mécanismes de 
négociation de conventions collectives. 
Et puisque tout change, pourquoi ce mé­
canisme de négociation ne changerait- 
il pas lui aussi? Allons jusqu'au bout 
de la logique que diable!

Un problème tout aussi grave est celui 
de la réduction de la productivité. En 
effet, le standard de vie d ’un pays va 
de pair avec le rendement de ses tra­
vailleurs.
sont perpétuellement en grève, toute la 
production du pays ralentit et les prix 
grimpent en flèche. , Le chaos économi­
que s ’installe.
Ce sont des situations comme celles-là 

qui ont fait naître des régimes'totalitai- 
res d ’extrême droite ou d ’extrême gau­
che en Europe. Le Québec offre actuel­
lement un terrain efficace à la croissan­
ce du germe totalitaire. Un sérieux coup 
de barre dans le sens d ’un redressement 
moral et économique s ’impose, sinon nous 
nous préparons des lendemains fort dou­
loureux.
Sous avons au Canada l ’un des standards 

de vie les plus élevés parmi les pays in­
dustrialisés du monde occidental, mais il 
ne se maintiendra à son niveau relatif 
que si nous sommes prêts à faire, collec­
tivement, les efforts requis pour ac­
croître la productivité, diminuer les grè­
ves et redresser les valeurs tombées en 
désuétude. Le choix est à faire. L ’hom- 

québécois sera-1-il suffisamment 
clairvoyant pour opérer un tel choix...?

J ’ai le goût du Québec? Oui, mais d ’un 
Québec au goût des Québécois et non pas 
au goût d ’une petite minorité d ’activis­
tes très bruyants qui, souvent sous le 
couvert de l ’indépendantisme ou de la 
lutte pour les travailleurs, cherchent à 
détruire Ip société, à créer le chaos et 
à semer l ’anarchie pour atteindre leurs 
fins.

at-

un
Ce paragraphe n’est pas de nous. Il a 

été extrait in extenso d ’une conférence 
retentissante prononcée mercredi soir 
dernier à Trois-Rivières par le prési­
dent de la Communauté Urbaine de Mon­
tréal, M. Lawrence Hanigan, devant les 
membres de la Chambre de Commerce. . 
Le président Hanigan a lancé un véri­
table cri du coeur: “Attention, le Qué­
bec glisse vers son autodestruction”. 
Pourtant, M. Hanigan a la réputation 
d ’un homme calme, pondéré, réfléchi. 
Il ne prend pas panique pour rien. Cet 
homme est inquiet. Et il a raison.

(rappelez-

entre les différents

l 'A R liS A N Or, quand les travailleurs n

HEBDOMADAIRE REGIONAL 
D'INFORMATION DE REPENTIGNY 
ET DU COMTE L’ASSOMPTION A 

FORT TIRAGE

L'IMPRIMERIE L'ARTISAN MC.
172 Notre-Dame. Repeetigiy 511-5120 

TERREBONNE: <66 5844

r Hsp 
fant
un animal sauvage. Et personne ne pour­
ra le lui reprocher. Il sera né dans une 
civilisation de barbares. Il aura vécu 
comme un barbare. Il sera plus tard un 
barbare adulte.
Si seulement les gens qui font du van­

dalisme s'arrêtaient à réfléchir aux con­
séquences de leurs gestes stupides, ils 
se rendraient compte qu'au fond, ils se 
punissent eux-mêmes. Les coupables 
devraient bien savoir pourtant que lors­
qu'ils causent des dégâts à la propriété 
publique, ils s'en prennent non pas aux 

ventants, mais à l'ensemble des ci-
ces dégâts...

MEMBRE DES 
HEBDOS DU CANADA
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M e n .l  Br R N T

REPRESENTANTS R.eAerC OeeRin r. R w  L
COECPTANIllTE
VERIFICATEUR: J.C. O i#R«R c e
DEPOT l EGAL:

* EeceycEfcn iR m  EST:"C ee rn w  Ce R enne*# cl
RIENT SS SS I W e -Um  $1) M e *  CR

COMPOSITION ET MONTAGE: f l * *

Lee Siuven
yens. Et qui paye pour ci 
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Spécial \

EPWETTE#!181 59!fi 2" J 3' » 8 

2" » 4" x 8
EMAIL FINITION

t i l l
Semi-lustre

$ 7 3 9M te gallon

89a:
r

BARDEAUX

$099
M  le pqtCOUCHE DE FOND

$ 7 2 1  _ y
s K te gallon X

STUC DECORATIF

$ 7 4 9
v  m le sac y

Très beau choix fRUSTICOI
A, (prix suggéré $49.951 J
y  spécial ̂ 2  C $ 9 5  '''y
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L NOVA BRIX Ja
(  15% )V ■  % #  d’escompte J
^TAPISSERIE NOVAX A
(  o t \ %d’escompte yJ

A partir de:

$ W 95■

7 /8  STYROFOAM
4 x 8  (min. 20 fies)

$041
Æm la fiela fie

Voyez ces bas prix 
et profitez des aubaines!
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Les négociations sur les services essentiels dans les hôpitaux
comme services essentielsdroit, la partie patronale A LANORAIE etauPAVIL- .

demandait que 90% des em LON LE? G ARDEUR, les en- cent pour cent (100%) des 
ployés soient maintenus au 'entes signées prévoient employés, 
travail en cas de conflit, 
soit 590 travailleurs sur u­
ne possibilité de 700. Le 
syndicat, lu i, s'est lim ité, 
dans sa générosité à dix 
pour cent (10%) du per 
sonnel.

Les propositions patro-mmmBIP*™
du Pavillon LeOardeur de 
Repentigny.
A ST-JACQUES, le syndi­

cat a accepté de fourn ir trois 
ou quatre employés par 
quart de travail. On compte 
habituellement une douzaine 
de travailleurs par chiffre.

A ST - MICHEL - DES - 
SAINTS, l'entente prévoit 
que quatre ou cinq employés 
(sur 24) demeureront en 
fonction lors d’un débraya-

La loi 253, adoptée durant 
les Fêtes et devant rég ir le 
droit de grève dans les hô­
pitaux, continue de soulever 
du mécontentement

En effet, en vertu de cette 
loi, les syndicats et les ins­
titutions hospitalières de la 
région, devaient en venir à 
une entente sur les servi­
ces essentiels en cas de 
conflit, avant le 20 janvier, 
sans quoi un commissaire du 
ministère du trava il aura, 
d 'ic i au 20 févrie r, à déci­
der de la nature des ser­
vices à maintenir en cas de 
grève.

Les négociations ont fina­
lement commencé, quelques 
jours à peine, avant la fin 
des délais prévus dans la 
loi.

Bilan des négociations
A l ’Hôpital de Lanaudière,

les parties n ont pu parve­
n ir a une entente et la ques­
tion a été référée au com­
missaire du m inistère du 
Travail. Les patrons vou­
laient une grève PRO-FOR­
MA. En effet, ceux-ci de­
mandaient que plus de 80% 
des employés se présentent 
au travail lors d’une grè­
ve. Une pareille proposi­
tion a été refusée par le 
syndicat, qui a, pour sa 
part, offert 45% du per­
sonnel.
A l ’Hôpital St-Charles, le 

cas a également été soumis 
au commissaire du M inis­
tère du Travail. A cet en-

Spécial ^
Soudure de chaîne

r
Centre québécois 

: de télédétection

BIJOUTERIE
D'ESCOMPTE

Dépositaire de la montre

BU LO VAÜ
VENTE • REPARATIONS

l’ARTiSAN
Informe et forme!

GRAVURES OE FANTAISIE 
Sur bracelet <f identité HEURES COUVERTURE

FFHMEUMl
MA* : to t i  à «h.SERVICE SUR PLACE
MER. r 10h. è « h10* JEU. i 10h. é » h . 
VEN : « h .  i t h
SAM : 10 h à 5 bMlle Perle Riveet. prop

22, rue BELLEFEUILLE  
près du 697 Notre-Dame 
REPENTIGNY 581-6109 J ge.

a
de rabais pour elle et luiPa Il nous faut faire de la place 
pour la mode du printemps
151 Notre-Dame L’ASSOMPTION
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NOTRE-DAME
1

VASTE CHOIX DE MEUBLES IMPARFAITS AUSSI NON PEINTS
•  ROUETS NON PEINTS POUR SEULEMENT $49.95 
MATELAS GOLD REST (Première qualité)
•  GRANDE COLLECTION DE LAMPESDE STYLE COLONIAL 

ET MODERNE [ÇDIAMONDPEINTURE TAPISSERIE

Nous possédons tout 
pour rénover votre foyer

(JL

iI

TOILES
REPRESENTANT

PAYSAGE DECORATION  
CANADIEN

ARTICLES

EN METAL

TOUT POUR VOTRE FOYER
CHAISE BERÇANTE

F M  COLONIAL 
(■parfait) 
SEULEMENTr
$3450

L

Boutique

B

K »,

m

Soi» vos pieds une Méfonce signée

H
TAPIS REPENTIGNY
407 Notre-Dame
(Mu A lest»« n il lmp)

581-7570

7

Appel des
Ambassadeurs de l'Assomption”u

Ce groupe de la v ille  de instruments de musique. Ces obtenir des renseignements 
l ’Assomption procède ac- jeunes pourront également supplémentaires en compo- 
tuellement au recrutement avoir l ’occasion de v is ite r sant les numéros de télé- 
de jeunes âgés de 10 à 18 différentes villes grâce à phone suivants: 589-4381,

la tenue de parades ou d'ex- 589-4757, 589-5046.
Il désire les in itie r hibitions organisées à leur Cet appel est coiffé de ce

slogan: "Plus on est d'am- 
Leurs parents ou eux-mê- bassadeurs optimistes, plus 

m ilia riser aussi avec les mes peuvent, à tout moment, on s ’amuse! ”

ans.
au maniement subtil de dra- intention, 
peaux, de carabine et les fa-

La SSJB Le Gardeur ne veut pas voir la Reine
A l'instar de plusieurs o r- à ce qu'on soulève des mè- SSJB a donné un appui una- 

ganismes à travers le Qué- contentements dans la po- nime à la démarche des 
bec, la Société Saint-Jean- pulation au moyen d’une v i- contrôleurs aériens qui veu- 
Baptiste Le Gardeur a émis site qui n’est pas souhaitée lent fa ire va lo ir la langue 
de sérieuses réserves sur par tout le monde. Bref, française dans les opéra­
ie bien-fondé des autorités la SSJB est plutôt opposée lions de l ’a ir, 
de faire venir sa Majesté la au symbole que représente 
Reine Elizabeth au Québec, la reine plutôt qu’à elle- 
durant les jeux olympiques, même.

La SSJB n’en veut pas par-

Ces prises d ’attitude de 
la SSJB ont été commu­
niquées à L ’Artisan par le 

Dans un autre domaine, responsable du comité de 
ticullèrement à lasouverai- mais qui touche également publicité, M. Ernest Bou- 

Elle s ’oppose plutôt la question nationaliste, la dreau.
: ..o i'w ti .

ne.

A l'exposition mternationale des menufacturiors de chaussures
“Corbeil Liée" à l'honneur

occasion de l'exposition rica "' a ttire à cette exposi- 
bi-annuelle .dés' maim/artu- tion „ internationale des ma 
rifcrs de rbaiisiureS qui se m ifà e tu r i^  de (oqs les produits sur le marché mon-
tiendra à Nu a» Xqrk du ÿau  coins du globe, l ’on ne peut dial.
10 fé v rie r l l tS :  le Qdebec que sé flatter de la pârtic i- Nous voudrions rappeler en 
s«Ta représenté par neuf pation de l ’un des nôtres à outre que la valeur des ex- 

Çagnies cette importante manifesta- portations des manufactu-
is H y a lieu surtout de tion du Coliseum de New rie rs  de chaussures québé- 

mentionner que la “COrbeil York. cois s’établit à plus de $7
Ltée" dticomtédél'Assomp- m illions en 1974, repré-
tion en faltprestigieüsement Heureuse circonstance qui sentant ainsi 28 p. cent des
partie. Quant on sait que la nous autorise à fé lic ite r cha- produits canadiens exportés 
"National Shoe Fa ir of Ame- leureusement les dirigeants dans ce domaine.

a r de “Corbeil Ltée" et à sou­
haiter un v if succès à leurs

corn
■a

T

Regardez
nos tapis de plus près
ils sont tellement ^
différents! ,
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La Fondation du coeur: se s  heureux e ffe ts

vie

Reprise des moyens de pression dans la fonction publique

wMEWr&SBWMWÊmMM
fessionnels du Centre des ciaux. Seul le personnel clé-

Au Québec, $100 millions de voitures volées en 75 c ' e s t  p a rti!
é u B a u l B  A

La police de la Commu- On a évalué le prix moyen Beaucoup de ces voitures 
nauté Urbaine de Montréal d'une voiture volee à $4,000. volées ont été récupérées 
révèle que, en 1975, on a 
volé au Québec pour envi- |

100 millions de dollars par les véhicules de luxe ou estimée à près de 15 mil- 
de voitures

Et mentionné que les va- par la police, 
leurs sont a ttirés surtout de celles non retrouvées est

La valeur

ron
lions de dollarsde sport

Maison D esm arals Enr.
LINGERIE POUR DAMES ET ENFANTS 

SPECIALITE POUR BEBES
Peinture - Etc.

Guide financier gratuit pour 
les Associations de jeunes

MICHEL
N e tto y a g e

p o t ;  r
J l ' l  C H E R C  H E  

CLA SSE.  
DIST IN C TIO N , 

E l  R G \ N C F
Ownceillwi# - Vitre

589-3383303 Boul. L’Ange Gardien e t
Comment organiser et ad- toujours des questions d ar- 
m inistrer les affaires (inan gent à régler -  argent qui 
cières d’un groupe de jeunes? appartient au groupe plutôt 
La réponse est donnée en q u ’à ceux qui en font partie, 
term es clairs et simples dans Aussi, les gens qui $ occu- 

nouvelle brochure R|ib- pent des affaires financières 
liée par l ’Association des du gitoupe désirent-ils s ’en

acquitter au mieux des in­
térêts de ses membres pré-

ID écoration
“D'AUTOMOBILE"

^  C ' E S T  U N E  
B O N N E

t  idée—DUCHARME S LECOURS cNRG.
R en o v stâo n  -  C v n etrv c ll-» r J f  'o u ' | t r > t

77 rue  A d rien . 
5 * 1 -2 :3 7

10 nie Tardif 
L’ASSOMPTION

589-6996
BIJOUTERIE’

ARMSTRONG
50, rue B e l le f e u i t le ,  
58 1-2816 R epenti  pty une

banquier* canadiens.
Services bancaires pour 

votre g ro u p e .. . renseigne le sent* et futurs, 
jeune lecteur sur la gamme "L adm inistration 
des services financiers offerts fonds d 'un  groupe ne devrait 
par les banques i  charte. 11 pas devenir un problème. En 
y trouvera des renseigne- fait le trésorier et les autres 
ment* précis sur les types personnes en cause peuvent 
de com ptes disponibles, sur trouver satisfaction à manier 
les m oyens d ’investir Par- les fonds avec efficacité et 
gent de son groupe, sur la acquérir, en ce faisant, une 
façon de faire des chèques expérience qui leur sera 
et de tenir des registres utile plus ta rd .

518-5505 585-1430 384-0866
SERVICES ADMINISTRATIFS CJJ.T. INC.

L’Assomption

SRésidence Funéraire 
Edgar Guilbault

Service d’ambulance privé
171 L 'Aege-Gwdie*
L'A seem flien

des
IMPOT - TENUS DE LIVRES 

ADMINISTRATION - ORGANISATION
222 est. Henri-Bourassa 
Montréal, Que H3L 1B9Jérôm e Gat ...SuccwrssU 

L m l l r d  SW 1116

ECONOMISEZ S5S
LES RENOVATIONS 

ECONOMIQUES ENRG.
REVETEMENT E l i—

à  votre d i* p o * itia ni  coifli
KSALON AMICAL

financiers.F ra h cm e  R ives# , prop.
Un vos te  o sso rtim en f 
de  p e rru q u es  e t de  produit*  
pour la  co iffu re

28, rue de l'I- aliHC
L 'fP IP N  \ nii-:

“Mais il convient, comme 
groupe, c ’est le cas d ’ailleurs pour 

tou te autre activité du genre,

Jour ou soir:• Estimé gratuit
• Portes
• Fenêtre»
• Vinyl
• Aluminium

A. Poirier
666-eiZI

“Pour votre M Boudreault 
$I1-I17« (Bur.)

Pas de commission â payer
253 r ie  t i t r i - l a w ,  m  413 l ty e a U |iy

comme pour voua person­
nellem ent d'ailleurs, il est de suivie certaines règles et 
im portant d’être en relations de s’imposer une m éthode, 
d ’affaires avec une banque. Votre banque vous facilitera 
Choisissez la vôtre avec soin la tâche 
et renseignez-vous sur les 
façons diverses dont elle ou  en français^ est dispon- 
peut vous être utile. Vous ible gratuitem ent sur de- 
constaterez que le directeur mande, en exemplaires indi- 
et le personnel ne dem andent viduels ou  en quantités pour 
q u ’à vous aider et à vous les clubs et les associations, 
dispenser en tou t tem ps de en s’adressant à l  Association

I
 précieux conseils des banquiers canadiens.

“Quel que soit leur bu t, CJ*. 9 , Tour de la Bourse, 
les groupes de jeunes ont Montréal, Québec H4Z l A3.

586-3344

CAMILLE VENDETTE L 'A S S O M P T IO N
5 - 1 0 - 1 5

Cette brochure, en anglaisC o n vertib le  d éca p o ta b le  d e  lu*e  
pour baptêm e  • m o - i o q e

S f-Roc h 568»?66332 7 Ronq St-C barle* , 
Sf-Roch d e  r  Acbiqan

Gants de travail pour Hommes 
Gants - Mitaines de Inin* pour enfants 

Assortiment de camisoles 
Une visite vous donnera une idée de ce

L E M I E U X  T V  E L E C T R O N I C .  I N C
• LOCATION 
REPENTIGNV, Q j

S E R V I C EKTC
que nous avons25* NOTRE-DAME

DENT DU HUMAI l'A tT lSA I E> K S  A M N ttS  CLASSEES 
371 I n L l  A m - t o r i w  l 'A i w p t m  TÉt 5 1 1 -3 1 4 4

h

-zr
x >

Il REPARATION X
SECHEUSES -  CUISINIERES -  

E H LESSIVEUSES -  CONGELATEURS  
• LAVE VAISSELLE -  
REFRIGERATEURS -  

5 ANS ^EXPERIENCE -  
SERVICE A DOMICILE J

HOULE CHAUSSURESx

Je l 'a i trav v é! Q ai?%

POUR TOUTE LA FAM tLE

MA
y. ROGER CONTRE ;»  H oule, p iop .'
l- 3 7 ,rue du Couventa g

[ 5 8 1 - 0 4 3 0R o g e r  C e n tr éU
588-2466 V prop.3
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Pas de place pour les personnes âgées!
C'est le titre  d'une unter- personnes seules et isolées; serments s ’entendent entre responsabilités

view accordée à M Pierre cette insécurité en incite eux pour donner le maximum personnes âgées
Beaulieu par M. Gérard A l- plusieurs à demander des de services et aussi les amé- milles devraient se soucier la transition qui accompagne
lard du Centre des Services places d'hébergement en lio rer. Le réseau des Af- davantage de leurs parents le placement, leur apporter
Sociaux et dont le texte est centre d accueil (aires Sociales a un rôle à et leur donner le plus de un support moral,
publié dans le bulletin "Ou- Cette demande croissante jouer dans la réponse aux soins possibles, sachant Enfin, les familles pour
vrons l ’oeil" du C.R.S.S.S. s'explique aussi par leman- besoins. qu actuellement la société raient v is ite r leurs parents
Laurentides-Lanaudière. que de services à domici- Responsabilité familiale ne peut assumer complète- en foyer; la nourriture et 
Ce texte, nous le repro- le lesquels sont presque i-  Il est trop facile de de- ment cette responsabilité, le logement ne sont peut

duisons intégralement, d’au- nexistants dans la région, mancer à l ’ Etat de tout ré- Pour ceux dont le placement être pas suffisants au bon-
tant que la première page de Or cela ne fait qu’augmen- gler; la population a des est nécessaire, les Barents heur des personnes âgées, 
notre précèdent numéro était ter l ’ insécurité des per- 
consacrée justement "au sonnes seules, 
calvaire douloureux des per­
sonnes âgées livrées à elles- En effet, celle-ci prend de

moins en moins soin des 
Ce texte renforce encore parents: pour diverses ra i- 

nos points de vue sur laques- sons, les gens essaient plus 
tion. souvent de placer les pa­

rents; ce phénomène in- 
listes d'at-

face aux pourraient également les 
les ta- soutenir au niveau même de Mettez vos fugues, 

c'est parti I
du S mu 10

Enfin, i l  y a la famille.

mêmes "...

GALERIE de PERSONNALITESRessources existantes
Les Services offerts strie- fluence les 

tement pour les personnes tente, qui s’allongent de jour 
âgées, outre la question f i-  en jour, 
nancière, peuvent se parta­
ger en tro is secteurs 
Il y a des Services à dorai- devra créer de nouvelles 

elle qui sont offerts par le ressources, soit comme 
CLSC Brandon, les foyers Services à Domicile, soit 
de St-Jovite, Ste-Agathe et en Centre d’accueil. Ce 
St-Dooat et dans certains pendant, dette solution a des 
autres endroits où i l  y a limites, 
du bénévolat. Ce type de Bâtir et entretenir un foyer 
services est très peu ré- coûte très cher; or l ’Etat

n’a peut-être pas les som- 
d argent suffisantes

HARVEY MA JO ne.Que faire alors?
Il est évident que l ’Etat

par
portraitiste

8549 rue St-Denis, Montréal Téb 384-5777

pandu dans la région.
Le Service Social offre é- mes 

gaiement aux gens du 3e pour répondre à tous les 
âge un service qui corn- besoins (à moins que la so- 
prend de l'information, de ciété accepte que l ’ Etat 
la référence, de 1 évalua- prenne charge de tout et 
tion de besoins et d'orien- que les impôts augmentent 
talion ainsi qu’un service en conséquence), 
de placement en Centred’ac- Il y aurait peut-être lieu 
cueil de développer plus rapide -
Enfin, i l  y a 43 Centres ment les services à domi- 

d'accueil avec permis qui ciles: mais encore là. il
offrent environ 1700 places faut de l ’argent, donc il y 
(celles-ci ne servent pas u- a des lim ites, 
niqpement aux personnes â- Il est évident que ces 11- 
gées). mites ne doivent pas para
Comment placer quelqu’un lyser toute action. L E 

dans un foyer? ta* a tout de même des res
Il s ’agit d adresser une de- ponsabilités et i l  devra fo r­

ma ode au Service Social ou cément augmenter les res 
à un Centre d accueil Cha- sources. Chose certaine, 
que demande est évaluée en toutes les solutions ont des 
tenant compte des besoins limites; i l  faudrait donc les 
de la personne; la demande étudier... et se décider à 
est étudiée en collaboration faire quelque chose 
avec les comités d ’ad­
mission des Centres et en­
suite le nom de la per son- Comme ces derniers of- 
ne est mis sur une liste frent les services, leur rô- 
d attente

Actuellement la liste  d’at- conditions actuelles, i l  est 
tente régionale comprend necessaire que les établis 
600 noms et pour l'instant 
tous les centres sont pleins 
à craquer Même si cha­
que cas est étudjé indivi­
duellement, cela risque de 
prendre beaucoup de temps 
avant qu'une personne ait 
une place.
Il faut noter que ces 600 

personnes en attente sont 
des cas acceptés par les 
comités d admissions»et que 
ce nombre exclut les ad­
missions possibles dans des 
centres privés et autres gen­
res de placement 

Comment expliquer cette 
situation?

D'abord, i l  manque de lits  
pour les malades qui ont 
peu d autonomie en effet, 
les hôpitaux 
chroniques
plusieurs sont transférés en 
centres d'accueil, ce qui 
prend forcément des places 
Ppr ailleurs, le nombre 

de personnes âgées aug­
mente sans que pour autant 
U y ait augmentation pro­
portionnelle du nombre de 
lits, ce qui cause un désé­
quilibre
De plus, on constate 

certaine insécurité cher les

*

1
-s*

L

M Jacques Laurth Mme Lucienne Laurin

O * peut ne pee cw weîlre  phym w iww l  l'homme C om ble  Mais le hem Jet eue s Laurin. sonne em itelem enl à l ’o re ille  de ré-
SI dent d» la ré fioa  En effet «ale* c i me peut ipnorer qu 'il est le dilipent m aire de Cherlemepne depuis près de 11 «ns aussi
bien a>« l'a c t if d irecteur de le Ceieee Populaire de cette v ille  et le dynamique président de Vanne 4  Laurin  Mais i l  ne peurrait

é tant V  activ ités di ver pentes, s i le présence attechente é ses «étés de se distmpuée épeuee. Lucienne, ne le. d
s t im u la it  bênéfiq e
M Jacques Laurin est I heur eus père d s l  entants: Francine. Jean-Marc et Normand eont le couple est très lie r . En dépit de ses

ont

lourdes responsabilités. I l  se c en sacre  tpelsm anl eue démarches d" ordre social de club "Les O ptim istes" de CHorlsmapie. en
plus de ee créer de temps peur jou ir comme un adolescent des lo is irs  du eCi-dee.

Tente persanes doutan t 4 une te lle  performance peu# s'en convaincre en appelant personnellement Monsieur le m aire Laurin

Responsabilités des 
E tab l issem en ts V  POUR UN CERTAIN TEMPS, HARVEY MAJO, PORTRAITISTE DE GRANDE ^  

RENOMMEE, PUBLIERA DANS CE JOURNAL LES PHOTOGRAPHIES DE /
\ ____________________ PERSONNALITES DE LA REGION._____________________ Z

\ __________________________________________________________________^ P u b lic l^ a y é e ^ y
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Àpour malades 

étant remplis.
Coofaction de luxe
dans une très grande 
variété de tissus, par 
un personnel compé-
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»» Rencontre de
fonctionnaires
retra ités avec

le Bon moyen
pour les caisses populaires du secteur est

t

C'est le bon moyen d’épar- moyen de planifier; c'est le public lors du lancement, le
gner c'est le bon moyen bon moyen de profiter: tels 19 janvier dernier, de la
d emprunter: c'est le bon sont les slogans proposés au campagne de publicité du

secteur est de l'Union de
Montréal des caisses po­
pulaires.

le
ministre Parent

LA CHALEUR K  VOTRE FOYER \
ÇA NOUS CONNAITr é-

Les représentants de l ’As­
sociation des fonctionnai­
res à la retraite du Québec
ont rencontré récemment le
ministre de la Fonction pu­
blique, M. Oswald Parent.

Des problèmes majeurs de­
vaient être discutés au cours
de 1 entrevue, tels: rajuste­
ment des pensions pour tous
les retraités d’avant 1970;
la demi-pension accordée

On pouvait compter parmi les personnalités à l ’épouse du fonctionnaire
.... . M. Cotnoir, gérant de la Caisse populaire St-Donat, décédé; assurance-vie, as-

Plusieurs personnalités du M Tousignan, gérant de la Caisse populaire St-Justin, surance-maladie, e tc ...g
mouvement ont paye de leur M H^tu gérant de la Caisse populaire Viauville
presence en la circonstance, M Nadeau gérant de la Caisse populaire St-Louis de France La rencontre a été so lli-
de meme que les represen- M Morissette, gérant de la Caisse populaire Ste- citée à la suite dç pressions
tants des autres secteurs j eanne d-^ rc exercées sur l ’Association
de l ’UMCPD. M Perroo président du Secteur Est par des intéressés non satis-

M. Chaput, vice-président du Secteur Est faits de leur situation tc -
délégué de l ’Union Régionale de Montréal des tuelle

D’après les responsables,
le lancement de cette cam­
pagne rapportera à chaque
caisse: du matériel de qua­
lité, une coordination pro­
fessionnelle de l ’effort pu­
blicitaire" et un impact plus
approfondi. C'est pourquoi
les 40 cesses populaires se
sont unies dans un effort
commun/je communication.

' ' 1

fc :S B E %$
« I

k

LES FORGES
DE REPENTIGNY On pouvait, en effet, re- M. Gervais,

marquer M Perron, prési- Caisses populaires Des jardins,
dent du secteur est, M. Jac­
ques Hétu, président du co­
mité de publicité Promédia
INC., M Chaput, vice-pré­
sident du secteur est.

Jules La combe, prop. ENRG.
Le m inistre Parent a pris

bonne note des revendica­
tions et demandé qu’un mé­
moire lui soit présenté à
propos des sujets abordés.

En>olive* votre foyer à" l'aide de nos portes de foyer et outils
fabriques sur mesure.
V i l l e  ch o u  de f in it io n *  (n o ir  m et. n o ir  entique. cu iere , bronze
suédois. chromés, ofc.)

N’hésitez plus, composez

581-9379
Hwembr r

Visiter notre salle de montre chez

T lM jl MATERIAUX LTEE
723, boul. L ’Ange-Gardicn, L ’Assomption

L ’Association des fonction­
naires à la retraite du Qué­
bec a été fondée en 1967 et
son siège social se trouve
au 229 est, du boulevard
Charest (Suite 117) à Qué-

Plusieurs orateurs ont, à
l'occasion, mis l ’accent sur
l'esprit de la campagne.yv

c e p h ® bec.
« K l*11”

. 0 0 ^ * ;Pour obtenir le rendement
maximum

de vos chevaux vapeur
c'eef part//
dU 6  eu 15 A

La présidente du chapitre de l ’Assomption, Mme Thérèse
Chaillé pose ic i, en compagnie de M Heckman, président
général de la Fondation du Québec des maladies du coeur,
devant la grande affiche multilingue invitant à prendre soin
de son coeur avant tout. Cette photo a été prise à l'édifice
du COJO à l ’occasion de 1 ouverture officielle de la FQMC
Aidons donc ce mouvement en contribuant généreusement
à sa campagne de souscription!

h
a

ss
Il!

MONSIEURV

BALAYEUSECONSULTEZ-NOUS
NOUS VENONS D'EMPLOYER 2 NOUVEAUX MECANICIENS

TRES CONNUS DANS LA REGION
POUR L’EXCELLENCE DE LEUR SERVICE.

IL S'AGIT DE M . MANUEL RIOS ET DE SON FILS LUCIEN.
ILS ATTENDENT VOTRE VISITE.

REPRESENTANT DES VENTES J U L I E N  F O I S Y
SPEC: m écanique européenne cam ion m écanique générale

«
Vente aspirateurs
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partir de $1108
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LA CAISSE
POPULAIRE

La Caisse populaire, c'est le bon 
moyen de prévoir des jours meil­

leurs, Individuellement et collec­
tivement.

La Caisse populaire, c'est 
le bon moyen... parce 

que ça nous appar­
tient!

L Bâtissons ensemble
notre économie... 

c'est nous qui en 
profiterons.

f-} !ïy
:.V;■ifV,

4 '

c’est
le Immi
moyen

d'épargner 
d'emprunter 
de planifier 
de profiter

•  •  •

•  •  •

* # #

•  • •

Renseignez-vous auprès du personnel de 
votre Caisse populaire.

LES CAISSES POPULAIRES du SECTEUR-EST
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Vos droits face à la Justice...
25 m illes à la ronde, i l  y représente par un avocat, 
a un bureau d’aide juridique meme si vous jugez que l ’af- 
pour vous aider. taire est fort simple et que
Ayez bien dans la tête qu 'il vous croyez être en mesure 

n’est pas recommandable de de vous défendre vous- 
subir un procès sans être même.

re vous n'avez pas les 
moyens de réserver les ser­
vices d'un avocat? Ne vous 

faites pas, l ’aide ju rid i-

augmentée à cause de l'aug­
mentation du loyer, à cause 
de frais spéciaux non pré­

pendants ou encore lorsqu on 
a trouvé du trava il ou que 
quelqu’un d'autre nous aide.
Chaque cas est particulier 

et la pension alimentaire 
peut être changée parle juge 
qui examinera les revenus de 
celui qui la demande ou de 
celui qui la paie.
4. En I

teuses pour vous forcer à 
payer vos dettes?
Ils laissent croire  que si 

vous ne payez pas tout de 
suite, i l  y aura des pour­
suites devant les tribunaux, 
que votre nom sera transmis 
à tous les commerçants que 
vous n aurez plus de crédit 
ou encore, ces personnes 
vous téléphonent sans arrêt 
à toute heure du jour pour 
vous menacer. Ces façons de 
faire son abusives et: n hé­
sitez pas à communiquer a­
vec l'O ffice de protection du 
consommateur ou le m inis­
tère de la Justice pour dé­
noncer ces personnes et les 
compagnies qu elles repré­
sentent
Vous avez le droit d être 

tranquilles chez-vous 
ceux à qui vous devez de 
l'argent doivent être polis 
envers vous et doivent se 
servir des moyens légaux 
pour exiger les paiements 
dus
S. Saviez-vous qu'une pen­
sion alimentaire peut être 
revisée si depuis le juge­
ment les circonstances ont
changé.
La pension alimentaire 

pourra par exemple être

Depuis l'adoption de la loi 
relative à l ’aide juridique, 
tout le monde peut se pré­
valo ir de ses droits. On n’a 
qu’à prendre contact avec le 
bureau de l 'aide juridique de 
sa région. De “ La gazette de 
Multi media", nous avons 
détaché pour le lecteur in­
téressé, ces quelques ques­
tions et réponses qui, à 1 oc­
casion. peuvent bien se révé­
le r de quelqu’utilité .
1. Si un huissier vient ebez- 
vous avec un ordre de saisie, 
vous pouvez vous opposer à 
la saisie de certains biens.

Par exemple, les vêtements 
ordinaires pour vous et votre 
famille, le mobilier, les us­
tensiles, les objets d ’utilité 
courante jusqu'à concurren­
ce d’une valeur réelle de 
$1,000.00 ne peuvent pas ê­
tre saisis.
Vous pouvez également 

vous opposer à la saisie de 
votre automobile si vous 
vous en servez pour gagner 
votre vie, comme chauffeur 
de taxi, camionneur ou voya­
geur de commerce.
2. Vous est-il déjà arrivé de 
recevoir chez vous des a­
gents de collection qui em­
ploient des méthodes dou-

V II

Allocation au conjoint et aide sociale

Cette formule doit être si- révisé et payé selon le taux 
g née par les deux époux, accordé aux couples.

par Andrée Létournenu

cas d'hospitalisation, Le conjoint d'un pensionné Par ailleurs, si l'indice du
vous aveè le droit de voir et Depuig le 1er octobre 1975, peut faire une demande six coût de la vie augmente, 
lire votre dossier médical et le gouvernem ent fédéral mois avant d atteindre 60 l'allocation au conjoint en 
d’obtenir.des réponses clai- verse au conjoint des pen- ans. S ’il la fait en retard , fait autant. On la revise en 
res et précises à toutes les Sionnés de plus de 65 ans des arrérages peuvent être janvier, avril, juillet et octo- 
questions que vous vous po- une Allocation mensuelle versés pour une période ne bre de chaque année, 
sez sur votre état de santé, dont le montant est fixé se- dépassant pas douze mois.
Vous avez le droit de coo- |Qn les revenus du couple, mais aucun paiement ne Aide sociale
naître le nom des médica- peut être fait pour une pé- Lorsque les besoins ordl-
ments prescrits ainsi que Qui ael admissible? riode antérieure au 1er oo- naires ou spéciaux demeu-m-Êâ a g  wm m W
lïS S K  H ESS ES'SH
vous ne comprenez pas, de- revenu'8 on ne tient pas aux personnes à la fin du reau local daide sociale 
mandez des explicitions, compte des montants pro- 010,8 pour obtenir plus de rense!-
c est votre dro it. Si vous venant de la pension de sé- Allocation au conjoint et gnements et savoir si vous 
considérez dans votre Ira i-  curjté de ,a vieillesse et du supplément de revenu pouvez continuer à béné-
r W i  ' t & S r Z  supplément «  revenu,. „  „„  p m k m t  ^  un l ie »  de re » e .

2 # # %  poursuivre I l  c °m m *nt l'eblenlrt celuuci est cilcuie sur le • « n i corn-
de réclamer une indemnité H faut en faire la demande à base d’une personne seule, 
si vous subissez des domma- l'aide d’une formule dispo- Dés que •on conjolnt dé­
cès coroorels ou mentaux, nlbie dans tes bureaux de vient admissible à I alloca- »  mminén de *  Sen* «  du 
Vous avez tro is  (3) ans pour Sécurité de la vieillesse, tion, le supplément est alors •œtmi. c m *
poursuivre le médecin ou 
l ’hôpital.
5. Suite à unaccidentd’auto- 
mobile, soyez prudentavant 
de signer une déclaration

formule. Lorsqu'il 
s’sgit de votre propre s- 
justeur d’assurance vous de­
vez collaborer avec lui ef 
lui expliquer les détails de 
l ’accident. Mais vous o’ê- 
tes pas obligés d’expliquer 
les détails de l ’eccldeat à 
l'ajusteur de la compagnie 
d'assurance de l ’autre per­
sonne Impliquée dans I nc 
cident.
Avant de signer, deman­

dez à l ’ajusteur de vous 
laisser les copies de la dé­
claration ou de la formule et 
dites-lui que vous les lui 
enverrez par la poste. En­
tre temps, consultez un a­
vocat pour connaître vos 
droits et n acceptez pas un 
réglement rapide et peut- 
être injuste par rapport à 
ce que vous pourries obte 
n ir en connaissant vos 
droits
I .  Si vous êtes arrêtés, Il 
est de votre droit, après 
votre arrestation, de ne rien 
dire au policier. Bien sûr, 
le policier qui vous Inter­
roge au sujet d’un délit a 
le droit de vous poser tou­
tes sortes de questions, mils 
vous êtes libres d'y répon 
■ ■ ■ ^ ^ ^ ■ U n e  confes­
sion, un aven doit, pour ê- 

Ü  cour 
de Justice, être libre ou vo­
lontaire, c'est-à-dire qu’il 
ne doit pas avoir été soiii 

brutal ité*

i*l

pas.
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SPECIALITES :
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deux c 
lation
policier et lui signifier que 
voua délirez répondre eu 
présence de votre avocat 
seulement
Non seulement vous n'avea 

pas d'avocat"

an cas d'arres- 
poli envers ler,‘-•v
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pi»» d'urbanisme pour fia 
d'estimé seulement. Un en­
tie r  de charge, sera ouvert 
au public, au bureau du se­
crétaire-trésorier, à l ’hô­
tel de Ville
La Chambre de Commerce
Protection de

questions
L’exécutif de la Chambre 

la vite tous les résidents de 
Saint-Paul à venir se ren­
seigner Une invitation tou­
te spéciale à tous les mem­
bres des associations loca-

considérant ce rapport des Etant donné que le vote 
ingénieurs conseils Leroux, est requis en ce qui a trait
ingénieurs conseils Le- à l'a<kg>tion d'un réglement
roux Leroux, Nantel, Pa- décrétant une augmentation
pin et Ass en date du 21 de la rémunération des
janvier 1976, étant le der- membres du conseil, selon
nier reçu 1 article 64 de la loi des
considérant cette condui- Cités et Villes, tous, a l  ju­

te remplacera celle prévue nanimité sont en faveur d u-
sur le boul Industriel pour ne augmentation de remunè-
desservir les industries; ration telle que definie par

considérant que pour des- le règlement no 2*5.
servir le parc industriel et 11 est résolu que la proce- 
les compagnies face à la dure de consultation des .
rue Saint-Paul, il est pré- personnes habiles a voter
(érable de passer la con- sur le règlement no 285
duite de 16 pouces sur la soit fixée pour etre tenue
nie Saint-Paul et ceci pour le 11 et 12 février 1976
le bien-être des gens de la Règlement no MC

Plan d’urbanisme 
11 est résolu de faire pa-

I par Gérald Portier

M .
Q va sans dire queles.

l ’entrée est libre et que 
tous seront les bieuv 
Cercle Marguerite d’You 

Fil les  d ’Isabelle 
Assemblée mensuelle des 

membres du Cercle Mar­
guerite d’Youville des Fil­
les d’Isabelle mardi, le 10 
février 1976 à *0.30 heures 
en leur local du Centre Ci­
vique de Saint-Paul l ’Ermi-

ïïXTfi La Chambre de Commerce 
de St-Pau l ’Ermite a orga­
nisé pour le 9 février 1976

k .

ville
à 20 00 heures au Centrei r i Civique de Saint-Paul l’E r­
mite une soirée d’informa­
tion pour tous les citoyens 
de Saint-Paul l'Ermite H. 
Robtchaud du service de la 
“Protection du Consomma­
teur" du gouve 
vincial sera le conféren­
cier. Des films seront mon­
trés et on répondra à vos

Conduite maîtresseVille de St-Paul l ’Ermite
A l 'assemblée spéciale des Considérant tous les rap- 

membres du conseil muni- ports reçus pour la condui- 
cipal de la Ville de St-Paul te maîtresse à date; consi 
l ’Ermite tenue le 27 janvier dérant la construction d’u- 
1976 au lieu et heure or- ne conduite de 16 pouces demm mtm wmàmm msm mm
taire et les réparations de pava­

ge suite au dossier2684da­
té du 21 janvier 1976; 

considérant que l ’on a be­
soin de la pose de bornes- 
fontaines, par conséquent, 
il est résolu que le rapport 
du 21 janvier 1976, produit 
par Leroux, Leroux, Nantel,
Papin et As s. soit accepté 
et ceci fait suite au choix 
du conseil pour le trajet 
de la conduite maîtresse et 

prévision de l'accepta­
tion du règlement 284, con­
duite maîtresse.

Il est résolu d adopter le 
règlement no 284 abrogeant 
le règlement no 283 et dé­
crétant un emprunt par o­
bligations n excédant pas 
$1,050,000 pour l ’exécution 
des travaux de construction 
d’une conduite maîtresse 
d aqueduc depuis l ’usine de 
filtration de la Ville deRe- 
pentigny, jusqu'au Chemin
de la Presqu'île, puis sur l a ___________________
rue Lefrtvre et son proion- Comœe ^  toile d’araignée, cette Image emprisonne U 
gement jusqu a la hauteur de ^  on se demande, en vérité, si m

' n S r t E K » - procé- “ • •“* “ *•“  
dure de consultation des 

habiles à voter

eut pro­ ie
Les membres sootcordia­

lement invitées à y assis­
ter.

i___L

NETTOYEUR DE TAPIS
■ m*

H  ;
•J*

TJ»W-'i-
P

• t à van , t iFfICHETTE -  SERVICEKQ3BE f t  :Commercial et Résidentiel 
Nettoyage à la vapeer 

l i t  boni. La combe, St-Paul l’Ermite
* t F '

es tim atio n
g ra tu ite

TEL: 581-7980 
581-1508

fr Set de cuisine Canadien 
& Colonial

Set de salon Espagnol
toute autre sal-

Hufle à chauffage
ROBÎTAILLE

p e r m a n ^ ^ ^ ^ H  
n règlement no 284 soit 
fixée pour être tenue les 
4 et 5 février 1976 11 est 
résolu d autoriser les ingé­
nieurs conseils Leroux, Le­
roux, N autel. Papin et Ass. 
à requérir I approbation du 
Service de Protection de 
l1 Environnement pour les 
travaux projetés au règle­
ment no 284 soit la cons­
truction d’une conduite maî­
tresse d'aqueduc depuis l’u­
sine de filtration de la Ville 
de Repentigny jusqu'au Che­
min de la Presqu’île, puis 
sur la rue Lefebvre et son 
prolongement jusqu'à la 
hauteur de la rue Hervteux.

Règlement no 28$ 
Salaire des membres du 

Conseil
U est résolu d adopter le 

règlement no 285, décré- 
augmcotation de ré - 

pration des membres du 
conseil, portant ainsi le sa­
laire des conseillers à 
$1,250 annuellement et ce­
lai de maire à $2,500. an­
nuellement

& au

de marque reconnue
i *

Appareils électriques, réfrigérateurs, 
poêles, laveuses & sécheuses, 

sont tous
des meubles du Québec 

Chez

l 1

Robert Auclair
kMEUBLES Livraison automat ique  

pour un s e rv i ce  u l t r a - rap ide
En M lm

94 St-Paul 
St-Paul rErmite

3 8 1 -3 1 4 0
St-Pau l  L Ermite

>

CENTRE p r o f e s s i o n n e l
6 2 2  N o t r e - D a m e  R e p e n t l g n y  

C H A U R E T T E E T  R O N D E A U
ARPENTEURS-GEOMETRES 

INGENIEUR - CONSEIL
$ 1 1 - 1 1 1 9

H A R E L .  R O U L E A U ,  
V I L L E N E U V E

H E B E R T .  D U R A N D .  
R A Y M O N D  

n o t a ir e s

$ 1 1 - 7 1 2 1  $ 1 1 - 7 4 4 1  $ I M I 4 I

<sa
f-

COMPT ARLES AGREES5
REPENTIGNY $11-1654 
MONTREAL 141-fllt

J
m  11S Netre-Diw



aux profits du
SERVICE DES LOISIRS ST-PAUL L’ERMITE '
samedi 7 février 1976 à 8:30 pjn. 
aux Arsenaux Canadiens 
1 MONTEE DES ARSENAUX ST-PAUL L’ERMITE

orchestre de RADIO-CANADA
MUSIQUE CONTINUELLE
$3.00 par personne Tenue de soirée (pas de jean)

Bienvenue à tous

V
«

Couronnement 
de la ReinelH

( .
%/

/
f  f

y

Une mère célibataire doit tiennent responsables, 
adopter légalement son en
tant. Si elle néglige de le Le nombre de naissances 
taire elle n est pas consi- hors-mariage n’a cessé
deree comme responsable d’augmenter au Canada, sur- 
de cet entant, et il n’heri- 
tera pas de sa mère s 'il 
n’y a pas de testament.
On parle d’enlever les 

prestations du bien-être so­
cial aux mères-célibatai­
res en-dessous de 18 ans.
Cela obligerait un grand 

nombre d’entre elles i  con­
fier leur enfant à l ’adop­
tion.
L’avortement et l ’adop­

tion sont de plus en plus 
impopulaires auprès des 
mères célibataires
A 12 ans, une fille peut 

garder son enfant à la con­
dition que ses parents s ’en —Si vous êtes admis dans

un foyer pour personnes 
âgées, vous avez le droit 
de mettre fin à votre bail 
en cours. Toutefois, vous 
avez un avis de trois mois 
à donner dans le cas d'un 
bail de six mois ou plus 
Par contre, si votre bail est 
de moins de six mois, 
vous avez simplement un 
avis d’une semaine à don-

Notre plan comprend:
1 Une mise au point annuelle 
■ automatique
9  Remplacement des pièces 
^  de la fournaise
9 Service durgence 
** ae 24 heures

tout au cours de ces derniè­
res années.
1925 les enfants dits “na­
turels” constituaient 2.2%de 
tous les enfants. En 1960, 
ce nombre avait doublé et 
était passé à 4.3%. Ce pour­
centage a encore doublé au 
cours des 7 années suivan­
tes, passant à 8.3% en 1967. 
Et ça ne cesse d'augmenter. 
Ainsi, le Québec enregis­
trait 7,018 naissances hors- 
mariage en 1968 par rapport 
à 7,100 en 1972.

De 1921 à

O Q 9 S
annuellementpour

EN VIGUEUR JUSQU'AU 30 AVRIL 76 
V EN TE *  SERVICE

•INSTALLATION DE BRULEURS
•HUMIDIFICATEURS
•FILTRES ELECTRONIQUES, ETC

ze w soe  service dans la région

Arthurjc'est p a r t i
d u S m u t 9  A

5 0 9 , Boul. la co m b e . S t-P a u l l’Ermite

Blanche, humble et discrète, la neige a tout nivelé. 
Elle a rendu à la fois à la terre une beauté uniforme, 
masquant ses laideurs et accentuant le relief de ses con­
tours harmonieux. Ombres et lumière contrastent pour
composer
ne saurait traduire de façon aussi resplendissante.

(Photo Florian Bernard)

tableau saisissant, celui qu'aucun peintre

ner.

lü  Ü

Saviez vous
O U E . . . Plan d’entretien complet 

sur brûleurs à l’huile

L A
RTISA

N
, 

le 
4 

février 
1876/ 

15A
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Ï U y  L'ARTISAN, le 4 féerie. 1176
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t 6 u t
/ MOUSR a

I

mm sNOUS SOMMES DISTRIBUTEURS DE BOEUF ET DE PORC 
DE QUALITÉ. "MERITE", UNE GARANTIE D’EXCELLENCE...{Richelieu J1SELECT M E R I T E

N O S  V IA N D E S  S O N T  100%  G A R A N T IE S  
-  O U  A R G E N T  R E M ISC U IS S E S  

DE POULET 
FR A IS

R Ô T I  D 'É P A U L E  
D E  P O R C  F R A IS

POUR
VOUS... SAUCISSON SALAMI TOUT BOEUF 

H Y G R A D EB A C O N
"MÉRITE

99e PARTIE DU PALERONCM.

1 4 9
i l  n

1
I f l

1 9VIANDES CUITES TRANCHÉES
“ H Y Q R A D E "

POT PARTIE 
DU SOC

u ] 2 9 LB
45e1 LB

95-
•  M A C A R O N I I T  F R O M A G E
•  c o e m C H O w »  i t  n iM M T IOZ

S A U C I S S O N  D E  B O L O G N E
MORCEAU 2 LM

IERITE r r  p l u s

S A U C I S S E S  A U  P O R C  

M e G A R R Y V 159‘J A R D I N
M E R I T E

LB JA M B O N  -MERITEF
S M O K E D  M E A T  

IÊRITE
J A M B O N  C U I T  T R A N C H É  

4 î «  1  2 9  “U  BELLE FEMUtBE

PRÊT A MANGER 

STYLE QUÉBÉCOIS

LB J 69f ENTIER

1 15 LBI R

FRUITS ET 
LÉGUMES 

FRAIS

POITRINES DE 
POULET FRAIS V 6 S A U C I S S E S  F U M É E S  

H Y G R A D E "

P Â T É  A U  P O U L E T

" U  BELLE FERMIERE 69e 1 7 9 J 89U “I  99DEMI89e TMaCNf
LB LB LB

b^  JU S DE ^ % Aàà k EAU DE 
J A V E L
LA V O

DÉTERGENT
LIQUIDE

M I R

BISCUITS CHIPS 
DE CHOCOLAT
CHRISTIE

ORANGES
DU MAROC TO M A TES

Q U A L IT É  F A N T A IS IE

DEL MONTE a a a aV fa aaiaaN  A V f  I 
G R  8 8

4=1 79' 7 »97' 95'
PP 93

PIASÎ 
? 74 07

POTDOZ PUST.
128 OZ

11 OZ

F
4 -P O IR E S  " A N J O U • f

- 3 3 e
PAPIER MOUCHOIRS

3 ÉPAISSEURS 
" F A C E L L E  
R O Y A L E

C A N A D A  F A N T A IS IE  
D IS  # U 

OU 1 3 0  1 * 0

H A R I C O T S  V E R T S  O U  
J A U N E S  C O U P É S

QUALITÉ CHOIX

"RAYMOND

E S S U IE - T O U T TISSU
HYGIÉNIQUE

“ F A C E L L E  
R O Y A L E
COULEURS VARIÉES

C E LLO  Q Q C  

£  ROUL 2™ 6 9 e 2 - 6 5 eTOMMES JAUNES OU ROUGES
D E L IC IE U S E  

D E  F A N T A IS IE
■  t u GR m 3 " 8 9 c f h

COULEURS VARIÉES
P Ê C H E S  E N  M O I T I É S  

O U  T R A N C H É E S
É C H A L O T E S  T E N D R E S
I M F  D E S M A C É D O IN E F È V E S  A U  L A R D

AVEC SAUCE 
TOMATES

“CLARK

FACELLE ROYALE14 M

3  " 3 9 eE U

2 - 9 1 6
QUALITÉ
FANTAISIE2 ” 7 5 c"IDEAL

QUALITÉ CHOIX

a a

5 9 eETE M  9(
M

C H O U X  V E R T S
D E S  E U
CATEGORIE CANADA No 1

I l  OZDEL M O N T ;

1 5 eis

ISSOIIPIIT LES TISSUS

FLEECY
CRISTAUX DE SAVEURPRODUITS

BANANES1
"DOLE"

A A  L 'O R A N G E
0 1 9V 1

r u F f  PLAST. 
17# OZ

CfllO 
4-3*/. OZ"TANG i i

P rodu its  
San té &  HeautiT O M A T E S r-55e N E C T A R  D E  P R U N E A U XQUALITÉ CHOIXN E S  ET 

J R E U S E S AUBAINES... QUALITÉ... 
SERVICE!61e"DEL M O NTE a a D E N T IF R IC ERIZ A GRAINS 

LONGS 78* M B

69eI M
C R EST

«i • • TUSt

19*
A N A N A S  " K O N - T I K I  
•  HANCHES

H  Ml

59eCAFÉ MOULU I 49 mSAC
D É S O D O R IS A N T  

SE C R E T

e  m o to s  •M UTÉS M BI M

LB 99eSACS A SANDWICHS 
B A G G IE S

BETTERAVES
M A R I N É E S

POIS "YORK"
QUALITÉ FANTAISIE

A tuoseïK52e 9  9

33e 55e t u

N
enM B »»M B

R IN C E - B O U C H E  

SCO PE
MARINADES
S U C R É E S 84e D I N E R  M A C A R O N I  

E T  F R O M A G E
K R A F T

GUIMAUVES BLANCHES 

A N G E L U S
] 3 9i« 9  9M K 2-™55* 85e 1? Bcius

M B
»»

DÉTERSIF
E N  P O U D R E

SAVON DE 
TOILETTE

I 49• T f
I  LS TABLETTES DE CHOCOLATFROMAGE FONDU 

" V E L V E E T A
Boulangerie •  B iscu its125 ’ NEILSON 

• Onmci
•  Jnai MA 67een77* CEUO

4 MIS
1 1C H U i Ur i

BISCUITS GRAHAMPTITE ABEILLE 
de "CHRISTIE”

CHOCOLATS "LO W NEY'SMIEL BLANC LIQUIDE 
D O Y O N

i eu S A M E D I 7 FÉVRIER

CURE-OREILLES = 4 9 * 99* = 79*99*•  OLOSSETTES AUX 
R A IS IN S  OU NOIX

•  W AF OIS •  MACARONS* BU OS

1S7S CELU»* M B •  B I

SUPER MARCHE

i

M IN I-C E N T R E  R E P E N TIG N Y  667, rue Notre-Dame, REPENTIGNY Angle Notre-Dame et Lefrançois

G A G N A N TES C E T T E  S E M A IN E MME GRATTON MME COMTOIS
587 N o tre -D am e, Rep.

$7.62

MME HENRI-PAUL THOUIN
24 EI m i rador^JR ejx47 Prud'homme,^Tej>.

f i l  /» m  -*®w**i » *i "Nvsuav.n

i



f  Sur rendez-vous Tel.: S85-112l"^V

f  C E N T R E  C H IR O P R A T IQ U E  
LE  G A R D E U R

1  45, Boul lndu.tr,.1
V  Or 0. CARiGNAN, O.C. Suit. 212 M

Dr P DES RUISSEAUX, P C _____________ W ^ n t.y » . Oud

A N D R E  B E A U L IE U . T  O  C  
DENTUROLOGISTE 

529, Hetre-Deme, Repenligay
CLINIQUE DENTAIRE

Cartes professbmeles
P IE R R E  L A C A S

Arpeirteir-téemètre

1198 Dupuis Nord 

Mascouche

474-2445

Sur rendez-vous $ | |  4226

D R  R O B E R T  M . V E N D IT M L H
CHIROPRATICIEN

86 Cherrier, Repentigny '  * f* T
511-9292 j W v l

Lamothe, 
Caza fit 
Associés

Ingénieurs csnseils
Structure; mécanique électrique 
Génie municipal 
Estimation de quantité

15, rue Notre-Dame 
Repenti gny 
J6A 2N8

(SU) 511-1070

J U L IE N  T U R G E O N
Arpenteur-géomètre

330 boul. L'Ange Gardien L ASSOMPTION 589-3422
RES 589-5345

D E N IS  A D A M  A  A S S O C IE S .  
C A

Cemptefelee agréés
Bureau" 332 Notre-Dame-des-Champ-

511-8181
Résidence: 116 rue Fabre Repentign.

505-0570 _____ ,

L ASSOMPTION

D U P U IS  E T  D U V A L
AVOCATS -  PROCUREURS

Jacques Dupuis, B.A., B.CL.

Michel Duvel. B.A.. LL.L.
B u re a u : to u s  les  jo u rs :  9 h . o .m . à 5 h . p . ip. 

lu n d i e t  m a rd i s o ir  7 h J 0  à 9h .

522, rue Notre-Dame Repentigny

511-5050

G E R A R D  L A R O S E
INGENIEUR CONSEIL 

ARPENTEUR GEOMETRE

487 rue Notre-Dame 
REPENTIGNY

J6A 2T6)
Z J C  G A G N O N

COMPTABLE AGREE 581-4846 
rés: 722-3662501 #220L PLACE REPENTIGNY

f L A B E L L E . R A C IC O T  
A S S O C IE S  C .A .

581-210?
Les Ingénieurs Conseils

Leroux, Leroux, N on tel, Popin 
Les Estimateurs prstsssisnnels

Leroux, Beoudry, Pic ord & Associés
110. Place Crémazie, suite 220

215 Notre-Dame, Repentignv ssmoio  -  ssi-j«04 I
Lundi soir: 330 ho u l. L 'A n ge-O urd ien  L 'A eeo m p lio n  580-V545 I  
L _______ ré 4.: 5gQ-4A7u

M e  H E N R I D U V A L
AVOCAT

Comptables agréés
L ’Assomption:
157, rue Saint-Joseph, 
Tel.: 581-5611

Jean-R. La belle, 
B.A., L.s.c., C.A. 384-4220

Roger Racicot,
L.s.c., C.A.

L'Epiphanie:

(
y f G O U R  A S S U R A N C E S  IN C  

I A votre service depuis 1912
__ I 143. houl. L ’ Ange-Gardien 

V C . P .  343 L ’ Assomolion

IM . r w  N ftr«  0 « M ,  Suite 1

X

C D R  A N D R E  R O U S S E A U
MEDECIN VETERINAIRE

195 bout. Iberville Repentigny

581-2310

F O R E S T  A  R E N A U D
AVOCATS *

29 rue de l’ F^lise, ,
588-2223 5 8 1 -1 3 3 1 /

Heures de bureeu

]
Michel Dumas, L .S .C ^ ^  É

115 Notre-Dame Repeoligny

R O B IL L A R D , D U M A S  
E T  A S S O C IE S .

581 0749I l  kres à 21 breeRepenti p i . . t  O

Tel: (514) 581-3250 seul le mercredi eeir

BERTRAND ALLARD
R EPEN TIG N V  
S T-PA U L L 'E R M ITE  
L ’ASSOMPTION

B.A.. LL.L.
NOTAIRE

c
Comptables agréés

p ie rre  j. g e n d ro n Jacques Robillard,
C.A 589 3133CA.

AVOCAT
45 boulevard Industriel 

Repeoligny, Que JTel: 5SS-1250
C L O S S E Y  A  G R A V E L

NOTAIRE589-3432

C ME GHISLAINE GUEVREMONT 
A V O C A T 487. rue Notre-Dame 

Repentignv 511-8128P A T E N A U D E  
A  M A R T E L  IN C .

92, rue Notre-Dame, suite 212
545-1440REPENTIGNV

3(M E  L O U IS E  LORTIEL.L.L., 0.0 N
511-8549

Courtiers d’Assurances agréés
ISS. Place Repenhgny. Repentigny

1172 Notre-Dame 
I Nepentigny
^  581-4611

M e  P IE R R E  IM B A U L T
AVOCAT

NOTAIRE184 bout, foerville 
Repentignv .h r u  P I  L S G A L I 

SYLVESTR E E T  LA C R O IX  
(H F .R T IIIL R V IL L E ) E T  IM IIA U LT

•41-130» K I  W I  M 1 -U 0 0

X G E R A R D  B O U R B O N N IE R E
OPTICIEN D'ORDONNANCE DIPLOME
Lu n d i, Mordi , Jeud i, Vendredi Ih . p.m. ô 9h. p.m.

881-2181

CLEMENT PHILIBERT &  FILS Ass Lite
Courtiers ee Assurances

Bureau établi à L'Epiphanie depuis 1938
L ’E P IP H A N IE

M e  H E N R I K E L A D A
AVOCAT 470 St-F rançois. Repentignv22 Plat e- Larochvl'o

Repentigny $81*7465
■1467, rue St-Huhert

M o n tré a l 325*2589
M IC H E L  B O N IN

OPTOMETRISTEr Jeudi: 201 boui l'Ange Gerdren
C h iru rg ie n s -D e n t is te s

511-4190 

511-8128

LAeewnptien 
SO» 3627 520. Notre-Dame, Centre Médical, Repentignv

a a a -io 2 oDR YVES MESSIER 

DR CLEMENT RIVEST

dr  j e a n -g u y  t h e r ia u l t
CENTRE PROFESSIONNEL NOTRE-DAME 

172, rue Notre-Dame. Repentigny

S E R G E  L A M A R C H E

)
Avocat - procureur M IC H E L  O R A N G E R

OPTOMETRISTE
172, rue Notre-Dame, Reoentigny, (2ème étage)

SI 1-1100 ____________
511-4142

V m  ou#H  Si CherlM Nmd
Mil W  SI17

)f  _
ISO Notre-Dame |

J E A N  J A C Q U E S  
M A N D E V IL L E  o p t o m é t r is t e

)
» (  G IL L E S  T H O U IN
2  AVOCAT

I  172 Notre-Dame Reoentigny
t  ^  Ib m d u  n H l 541-1021

585-1582
roue MENDE Z VOUS APPELE"Montréal

148-1211
ENTRE 2 hree «I S hres # m

589-4444
CHIRURGIEN DENTISTE'S

T R U D E L . F O N T A IN E . R O Y
AVOCATS

i8b  boni. Manseau Joliette, 36E 3E1

Bureau 3 L'Epiphanie,
92 Des Sulpiciens (face au College)
8M-28I8

JOLIETTE: 753-7479-70 
MON T REAL: 539-5559
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E

de récréation requis pour Telle sera la question ceo- qui seront abordés à Van- ce problème constitue le dé-
répondre aux besoins des traie, celle qui servira de couver. Avec celui de l  ac- H fondamental qu’i l  faut re-
5,000 millions d'enfants qui toile de fond a l ’examen de croissement démographi- lever dans le monde d ’au-l
naîtront et atteindront Va- tous les thèmes et" sujets que, dont 11 est le coro lla ire , jourd’hui.l
dolescence au cours de la 
même période.
Cette cascade de millions 

et de m illiards rappelle les 
sombres prévisions surgles 
dans le cidre des autres con­
férences onusiennes quant à 
la crise de Vénergie, la 
rareté des produits alimen­
taires et de multiples matiè­
res premières mais, tou­
jours selon le Secrétaire 
général Penalosa, nous au­
rons besoin d’ idées plus en­
core que de briques et 11 
ne faudra pas se préoccuper 
uniquement de m ultip lier les 
capacités de production mais 
bien plutôt essayer d’abor­
der les problèmes autrement 
que par la table de m ultip li­
cation.

C’est probablement pour­
quoi le Secrétariat d’Habi­
tat préconise le plus possi­
ble de rencontres p ré lim i­
naires -  réunions d’experts, 
seminars, symposia de pen­
seurs, et reunions régiona­
les - de façon à accélérer et 
fac ilite r le processus d ’a­
nalyse nécessaire à la pré­
paration de toute participa­
tion nationale et à l ’élabora­
tion de nouveaux concepts.

Décanter, activer
En effet, en venant à Habi­

tat, chaque pays doit être 
prêt à étaler aux yeux du 
monde ses priorités à l ’ha­
bitation, aux services com­
munautaires, enfin, à tout ce 
qui peut donner une dimen­
sion humaine aux lieux de 
l ’homme, de la mégalopole 
à l ’avant poste le plus isolé.
Chaque pays doit avoir choi­
si, parmi toutes ses réa li­
sations en rapport avec les 
établissements humains ce l­
les qui lui paraissent les plus 
valables et les avoir saisies 
sur la pellicule pour en faire 
bénéficier ses partenaires.
Ce n’est pas là chose faci­

le, le processus d’élim ina­
tion et l ’établissement de 
priorités étant l ’une des tâ­
ches les plus Ingrates pour 
les hommes politiques, sur­
tout à un moment de l ’h isto i­
re où les problèmes écono­
miques prennent des pro­
portions alarmantes, pro­
pres à engendrer un climat 
de pessimisme. C’est pour­
quoi les organismes non- 
gouvernementaux veulent a 
g ir comme catalyseurs, 
comme moteurs de l ’élabo­
ration de nouvelles p o liti­
ques et de nouvelles appro­
ches.
Tout au cours du mots de 

juin dernier à Téhéran pour 
l ’Asie et le Pacifique, au 
Caire pour l ’Afrique et à 
Caracas pour l ’Amérique la ­
tine, les membres de la 
grande famille onusienne se 
sont réunis pour tenter de 
mieux cerner le problème 
afin de voir dans quelle d i­
rection porteront les e f­
forts de la Conférence, qui 
ne saurait consacrer une 
part égale de ses travaux à 
toutes les facettes de cette 
vaste question
Il faut se rendre à l ’év i­

dence; l ’espèce humaine tra ­
verse une période de tran ­
sition mouvementée Le jour 
n’est plus éloigné où la ma­
jeure partie de I humanité 
vivra dans des conditions 

surpeuplement jamais en­
core Imaginées II faut sans 
plus attendre mettre au 
point, des moyens qui per­
mettent de fa ire face i  cet­
te situation sur le plan ma­
térie l et sur le plan social, 
ainsi qu’à ses répercussions 
sur 1 environnement

A quelques mois (l’Habitat
d’associationsLe 31 mai 1976. le Cana- citoyens, 

da sera l ’hôte de l ’une des professionnelles et autres 
plus importantes conféren- organisations. On consta­
tes mondiales des demie- te en effet de plus en plus 
res années Habitat: la Con- que l ’ensemble des popula- 
férence des Nations Unies lions a un interet vital dans

les questions qui seront dé­
battues au cours des assi-

r Réussissez votre maison 
elle fera partie du paysage

pour longtemps
sur les Etablissements hu­
mains reprend dans une nou- 
re lie  perspective - celle des ses de Juln 1976 
lieux de l'homme, - plu- ...Parm i les grandes ques- 
sieurs aspects des problè- tions qui ne manqueront pas 
mes traités aux grandes con- de figurer a 1 ordre du jour 
férences précédentes, ceUe de la Conférence officielle 
de Stockholm sur l ' Environ et du Forum des organismes 
nement, celle de Bucarest non -gouvernementaux i l  faut 
sur la Population, celle de cite r celle du transfert de la 
Rome sur l'Alimentation et, technologie et de 1 accrois- 
tout récemment, celle de sement du processus d in -  
Mexlco marquant l ’Année in- dustrialisation au profit des 
ternationale de la Femme, collectivités du Tiers-Mon-

LEFEBVRE ET RONDEAU
lac

de. sont de beat artisans qai o it la gaât 
do travail blee fait

Venez le constater en visitant 
notre maison modèle à

150 BOUL PAPM L’ASSOMPTION QUE
pour rendez-vous TELEPHONEZ A

589-6611 753-9504

Le rythme déTattiV itê  du 
Secrétariat Canadien s’ac­
célère à mesure qu'appro­
che la date d ’ouverture et peut d’ailleurs être détermi- 
qu’avancent les plans d’amé- née plus clairement si l ’on 
nagement des différentes songe que, comme l ’a souli- 
salles de conférence; pré- gné le Secrétaire général 
vues à Vancoqvçr, la métro- d’Habttat, M. Enrique Pena- 
pole du Pacifique losa. ancien m inistre de t ’A-

Ailleurs, à "travers le  mon- grf culture de Colombie, " I l 
de, Hâbltat susdite aussi in- faudra construire, au cours 
térêt et activité car les pro- des JO prochaines années, 
blêmes soulevés à la Confé- autant d’habitations qu’ i l  en 
rence sont nombreux et . pour existe actuellement à 
bien des pays, prennent ra- vers le monde” , 
pidement des dimensions chiffres sont tout aussi frap- 
çonsidérables. Ils s’éten- pints quand on songe au nom - 
dent également à un grand bre de médecins, d’enset- 
pombre de groupements de gmants d’écoles et de parcs

Doubler le logement en 
30 ans

L ’acuité des problèmes

tra-
Et les
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occasion. I l  est fa c ile  
d'apprendre comment 
donner une présentation 
artistique de diapositives.

programme afin de vous 
familiariser complètement 
avec les vues choisies. 
Prenez note des détails 
que vous désirez vous 
souvenir pour certaines 
diapositives. Si nécessaire 
écrivez un scénario.

L’HEURE DU SPECTACLE
"'N Un spectacle facile a  donner pour 

celui qui s'est bien prépareNEREE SEGUINa vous allez projeter sont 
d ’une m ise au po in t 
soignée. Evitez donc de 
montrer une vue dont la 
qualité inférieure vous 
obligerait à vous excuser 
auprès de votre auditoire 
ou à lui fournir des expli­
cations interminables.

V A R IE T E  DU SPEC­
TACLE -  Coordonnez les 
photos de gros plans de 
groupes, de plans moyens 
et de paysages.

UN PEU D E PRATI­
Q U E N E  N U IT  PAS -  
Lorsque votre présentation 
est prête, visionnez votre

Préparez-vous pour votre 
prochain spectacle en met­
tant en pratique les con­
seils donnés ci-haut et en 
consultant ceux donnés 
dans la brochure AA-6 
intitulée “ Une Présenta­
tion Artistique de Diaposi­
tives au moyen d’un pro  
jecteur kooak caaouscl 
Vous pouvez obtenir gra­
tuitement une copie de 
cette publication en 
écrivant au Service "a la 
clientèle. Kodak Canada 
Liée, 3500 ouest avenue 
Eglinton, Toronto, Ontario 
M6M 1V3.

La présentation artisti­
que des diapositives est 
l ’art de transformer les 
diapositives familiales en 
un spectacle pour l'audi­
toire le plus difficile, votre 
famille et vos amis.

Si vous avez des doutes 
concernant la valeur de 
votre spectacle, voici 
quelques conseils pour 
vous aider à donner un bon 
spectacle.

SOYEZ M IN U T IE U X  -  
Un photographe attentif 
ne montre que des images 
de qualité. Assurez-vous 
que les diapositives que

Opticien d’ordonnances 

Prescriptions de lunettes

Itatilles ciments 
IntHles preeressives 
leilillis isphéri'ies
(opéré des cataractes)

M IN UTEZ L E  SPEC­
TACLE -  Peu de gens sont 
capables de rester assis et 
de suivre avec plaisir une 
projection de diapositives 
pendant plus d’une demi- 
heure quelle que soit la 
qualité du spectacle. Si ce 
que vous avez & montrer 
prend plus d ’une heure, 
divisez votre programme 
en deux et faites une pause, 
ou gardez l'autre partie du 
spectacle pour une autre

REPENTIÛNY
41 BOHL INDUSTRIEL

581-0642
MONTREAL

V 4 M 7  S t-laarea t M 4 - I1 1 4 y
- Î U DMARDI, 10 FEVRIER 1076 JOURNEE RIVE

Mettez vos fugues, 
c’est parti!

Déjeuner du C arnava l (M ote l Rond P o in t L è v is l 
D îner du C arnaval (M ote l L e  Kébécois. St R om ueld l 

17:00 B ro u  H *  Me du Bonhomme (B re s s e r ie s  du Québec M é tro p o lita in !
10:00 Souper canedten (G e le ries  Chegnon, L é v is l
0:30 à 21:00 Tou rno i in te rna tio na l de hockey Pee Wee C o lisée de Ckiebec
13 00 « 73 00 L e s  Leinee P ingou in  Inc. présenéA it E xp o -A rtisa n a t IM eison fh e v e t ie r ,  P teoe R o y ÿ e l 
PLA C E  CA R N AVA L: A n im ation  e t danses popu la ires

! 0 00
M ID I

MERCREDI, <1 FEVRIER 1976
du S B a llon  su r g ace arène de G iffe rd . cen tre  t p e r t i l  M a rce l B éderd  é B eauport e t P a v illo n  de la  Jeunesse au 

P a rc  de l ' ia p e s it ic n .
0:30 è 21:00 T ou rno i in te rna tio na l de hockey Pee Wee C o lisee de Ouebec 

D îne r du C arnaval Hôtel Peul B a illa rg e o n  
13 00 è 23:00 L e s  Lam es P ingou in Inc p résen ten t Expo A rtis a n a t (M aison C h eva lie r. P lace  Royale! Remise 

des p r ix  du concours p ro v in c ia l de tuques
P a r le  p e r le  J e * ,  jase  an im es p e r  Réel G iguére  Une production  de T é lè -M e trg p o le . réel 
p a r  T é lé -C ap ita le . Québec C F C M -T V . canal «
B e lc e n v ille , P lace  Carnaval (C o llin e  p a r le m e n ta ire )  Une présen ta tion  de C JPP et Radio Mutuel 

PLACE C A R N A V A L: A n im ation  et denses p op u la ire s

K15 février 1976
M IDI

10:00

!S 00

PERIODE DU CARNAVAL «JEUDI, 5 FEVRIER 1976 =3
Concours in te rn a tio n a l de scu lp tu res  su r neige ( U *  com m andite de la  Banque Royale *  C w eda l P lee  

C a rnava l ( C e l l i *  P a rle m e e te ire ) Une présenta tion  de CKCV et A i réseau Telèm édie  
0 30 à 21:00 Tou rno i in te rn a tio n a l de hockey P e eW ee  C o l is *  de Québec

O uve rtu re  du C arnava l a P lace Carnaval (C o lline  p a rle m e n ta ire !
E lec tion  et Couronnem ent de la  Rame
Feu» d a r t i f ic e s  M ol son P lace Carnaval (C o llin e  P a rle m e n ta ire !
So irée de la Re ine H ôte l Loews l e  Concorde ' A dm iss ion S 3 00 

P L A C E  CARN AVAL A n im a tion  e t danses popula ires

GENERAUX20 00
20 JO
21 00 
21 10

TOUS LES JOURS, DU 5 AU 15 FEVRIER, 
VOUS POUVEZ VISITER 

LES PLACES CARNAVALESQUES SUIVANTES:VENDREDI, 6 FEVRIER 1976
m i.,n » f,o n » l d» scu lp tu re s  sur neige (Une com m andite «e le  Banque Royale A i Canada! P lace  

C a rnava l (C o llin e  P a rle m e n ta ire !
|  M  à 2 1 0 0  Tou rno i in te rna tio na l de hockey Pee Wee Co lisee de Québec

P a r le  p a r le . Jeee jase animée par Réel G iguere Une production  de Ta ie  M étropo le , re a l n e »  
par Tele C ap ita le . Québec. CFCM  TV. canal 4 
Course de M otos su r g lace Autodrom e de O iébec IVat B e la ir l 
F male p ro v in c ia le  Souque a la  corde "Beau Geste P lace Carnaval 
Bel de la Reine Cbateau Frontenac (Selle  de B a il

e P lace  C a rna va l, co llin e  p a rle m e n ta ire , en co llabe re tie n  avec la  Banque P reem cie le  
e P a la is  du Bonhom m e. S cu lptures su r neige La  G lissade B e r  A , scu lp teur 
e Cabane a su c re  En co llabo ra tio n  avec le  m in is tè re  de l'A g r ic u lW re  A , Québec 
e Rue du C a rnava l (Rue S te-Thérèse)11:00

20 00 
21 00 
21 00 
22 00

Le  concours in te rna tio na l de scu lp tu res  su r neige est présenté  an co llabo ra tio n  avec les pays et les comman 
d ite ire e  su ivante ■
CANADA 
ETATS UNIS 
FRANCS 
IT A L IE  
JAPON 
NORVEGE 
BELGIQUE
T ra n sp o rt te r re s t re  e t se rv ices  spéciaux R enault Canada. Texaco L té»

: Banque Royale du Canada
F.esta  des Couche T a rd  Centre U M i.c ip e l des C ongres d» Québec 

P LA C E  CARNAVAL A n im a tion  e t danses popula ires
: B e r H a rb o r A i r  L ines
: A i r  F rance
: A l Ita lie  
• C P A ir
: S A S,  in te rna tio na l de scu lp tu re »  su r neige (Une com m andite de la  Banque Reyete A i Canada) P lace  

C a rna va l (C o llin e  P a rle m e n ta ire )  Concours am ateur de scu lp tu res (P lace R ive  Sud)
I  M  à 2 1 0 0  Tournoi in te rn a tio n a l de hockey Pee Wee C o lisée de ttié b e c  
S 00  è 14 00 Championnat de patinage de vitesse L 'A nneau de glace de Ste Foy C e n tre  spo rt i l  de St» Fey 
10 00 » 14 00 Courses de taco ts  du C a rnava l (C o lline  p a rle m e n ta ire ) Ib ie  com m andite de STP 

Joum ee des entants A rè n e  de Lév is
La  Coupa du C a rn a va l de Québec" C om pé titions d»m oton*iges  A u ta d ro m .d e  Q uebei (Va l B e la ir

Cerne

tSERVICES DISPONIBLES:
11CS
i s c e

i  10 00 et 14 00e C irc u its  d 'au tobus C arnaval (En c o lla b o ra tio n  avec la C T C U Q ) D épart de la  P lace  /  A rm e ,  
de S eu 14 fé v r ie r  inc lus ivem ent.
e  T ra n sp o rt e t logement adaptés pour personnes P a rm i se dép lacer an cbe.se routante  Dans U cadre  dune  
sé lection  des a c tiv ité s  la ite s  par le C a rre fo u r Adaptation Québec tnc Com m un.eue: (4101 U J  1M1

PAVILLON DES CONGRES (Parc de fexposition)
14 »  i  1* *0  l o i p t r  Canadien o f fe r t  en co llabo ra tio n  avec L a  Bou langerie  Doyen G e .lu A o n

D é filé  de m u t « e s t e  V ille )  Déport de le  p is te  de courses Jocgues C a r t ie r  (Estrede cheuMnei CENTRE DE RENSEIGNEMENTS
Comrnunout» U rbem e de Québec. S erv ice  du T o u rism e  e t é e i C ongrès 44 rue  V  A a teu il. Québec Que Téi «14 
4*2 2471 C e m ave l de Québec. 200 rue  Je ty , Québec ». Oeé C o m ité  du logem ent 410 4 M -0 441

: P is te  de courses  Jocgues C o rt ie r .  beul Homel,PARCOURS
D e rch o s te r. bout Cher e s t. Ot- V  e t l i e r  M è n e  de I Inc é m o tion
21 00 STATIONNEMENTS DISPONIBLES:

Be l Rock d m  m nées * 0  Mol.dey km (C ontre  V ille ) P lace / Y o u v i l le ,  P lace  de I Métal de V ille ,  rue  C heure ou. P la ce  Québec, C a m p le , e H. P la ça  Aeeguee C a rt ie r2 1 0 0
211

Soirée G ran d*A ir «Club do aéi L e  Faucon con tre  da là .  de la w é n l 'a n tre m .e e  des m édias 4  m le rm a tion21 RR
22 RR F tu a  d" a r t i f ic e s  b te lse n  (P lace Carnaval Toute rep roduction  en tout eu en p a rt ie  de ce program m a ne peut ê tre  effectuée sm s  une au to risâ t,an  é c r ite
P L A C E  CARN AVAL A n im a tio n  e t danses popu la ires Ou Carnaval de Ouehec Inc

DIMANCHE, 8 FEVRIER 1*76
I  »  à 21 00 Tourne, m le m e l.o n e l de hecéey Pee Wve C el.sée de ChtObvc 
g 00  è 17:00 Cham p ,o m e t canadien de petmege de v itesse  e t .eu t»  da h o n te  L 'A nne  eu d .  glace de Si «y a S-3centra p a r t i l  de Ote Fey
1 1 0 0 Québec

Hilton
Banoua Royale du Canada I P lace C ernevai (C o llin ,  p o r irm a n to .r . l 
Grand P r ia  [ h o  cou rses  d'autemab la ,  su r g lace (P lem es / A b reh em llise nSoirée du G ros F m  (Pie<a Wiva-Oud à L é w o l

rli.iv -k -F m o l.  du conc o u rs  om dtour de ecutptures (P lace R ieu- lu d l
p l a c e  c a r n a v a l r v e

LUNDI, 9 FEVRIER 1976
0 * * 2 1 0 0  T

me p ré . entent Eape A r tu m o t  (M an on Cheval «or P lace  R o yo tn1 1 0 0  *  2 1 0 0  L e .  te rn e s  P

0 8 0 V k n c t fÉ
P e rle  P a rte . Am e Ame an im ée par Ràel G ,guère Une proAactw n m  T été Ma trope I-
per re ta -C epR a te . Québec. C F C M -T V . c m e i « l 'h - i r iM V  L’ Ih IIV

T » o «  A Matai l2 1 0 0
etP L A C E  c a r n a v a l



Un fait vérifiable;
L’un dans l’autre, les prix Dominion sont inférieurs ou égaux à ceux de 

toute autre chaîne d’alimentation d’importance:
U

FAITES LA PREUVE PAR VOUS-MÊME!
i n c  ce coupon et Z'echef de leFesse de LJambon 25( VIANDE FUMÉE HYGRADE

► fPegiwl 4itat)
p r ê t  A-m a n g e r  
MARQUE POPULAIRE 
ENTIER—AVEC L’OS 
14-16 LB

Prix courant 1 1.39 -Avec coupon 6114

VDE RABAIS L'Offre se termine merdi, le 10 février, 1071 

evec ce coupon et fecAet de

UN BOUT OU L'AUTRE H
CIRE A PLANCHER FUTURE

►88e -98' Prix courant $3.09—Avec Coupon $2.69 

L’Offre se termine merdi, le 10 février, 1070.DE RABAISr
avec ce coupon et f’ecAef de

MARGARINE MOLLE CRÉMEXLB LB

►
Prix courant 49c—Avec coupon 34c 

L’Offre »• termine mardi, le »0 février t»7*. 

avec ce coupon et l’achat de

Gigot
d’agneau

rJambon DE RABAIS
i

LPRÊT À-MANGER 
MARQUE POPULAIRE 
UN BOUT OU L’AUTRE 
AVEC L’O S -

FROMAGE BLACK DIAMOND
►

DE LA NOUVELLE-ZÉLANDE 
DU PRINTEMPS 
ENTIER

P rit courant *1.47 -Avec ce coupon 1.17 

L'Offre se termine mardi, le 10 février 1070. 

avec ce coupon et rachat de

rDE RABAIS

98e k
k CONFITURE CANADIANA \
m  M M m  ou é> Im m bulaot-»oti4 «  Se. **«  pvclnw |
"  prix spécial $0.98—Arec Coupon $0.78 |

L’Offre se tannin» mardi, la 10 février 1S71 J i

# 8

rDE RABAIS
LB

Thon pâlePêches
tranchées

Biscuits
village

Gâteaux
étagés

dePapier i 
toilette

Hamburg
EN m o r c e a u x  
■VfT M C -U A  
■ o n t iv ,  a rd M a i

F M I*  HACHÉ ou m o it ié s -o« c h o ixCOULE U*S VAWEES -  ROYALE 
PAQUET «ROUI ■ ■
«•****

V A p S s -S A A A  LEE 
PAQUET ISW OZ
w e

A»p»ONA
•O hEM O ZU OPA 0UET1L* 

(*07 01 586878 988856 (7M.S7 ML)

M
lranges A
affa”

§  88V

/B e ignets  
I  au sucre

OU OR DINA m u  
W C H M E LLO  
SPECIAL

#  PAQUET DE M

DentifriceFixatif
Clairol CLOSE UP

94eTUBE 100 ML 
BOUGE OU 
MENTHE VENTE

BOITE I  OZ 11 M  
SPECIAL 
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DU NOUVEAU CHEZ SAM LEE 
INITIATION DE METS CHINOIS TOUS LES SOIRS DU 

27 janvier au 8 février  
8% D'escom pte sur commande au com pto ir

Licence complète

COUPON DUNE VALEUR

$ 1.00
Valide pour la salle à manger 

seulement
Minimum $5.00 d'achat

589-5879
589-4409

848 boul. l’Ange-Gardien 
L'Assomption yLIVRAISON GRATUITE A L'ASSOMPTION, L'EPIPHANIE. ST-PAUL L'ERMITE

Une bonne trouvaille...et une ancienne utilisation de timbres britanniques
à Tanger parut le 1er avril récente. Citons, parexem- 
1957, pour marquer le cen- pie, certaines zones del'A- 
tenaire du premier bureau rabie telles que Bahrain, 
de poste britannique établi Kuwait, Qatar, Muscat, Du-

bai, Umm Saïd et Abu Dhabi 
Depuis la guerre de Cri­

mée, les forces britanni­

ques En d autres cas, des 
timbres sans surimpres­
sion étaient utilisés et la 
seule façon dont les pays 
qui en faisaient usage pou- dans cette ville, 
valent être identifiés était 
par T oblitération. Parmi 
ces derniers citons: Mal­
te, Gibraltar, la Jamaïque, 
les bureaux de poste bri­
tanniques dans l ’Empire Ot­
toman, et même dans quel­
ques villes étrangères de 
l ’Amérique centrale et du 
Sud Mais ces exemplai­
res ne furent utilisés en 
général qu'entre le milieu 
et la fin du XIXe siècle.

Des timbres britanniques 
furent également utilisés 
dans les bureaux de poste 
britanniques établis dans 
certaines parties du monde 
telles que l’Empire Maure, 
où les services postaux lo­
caux étaient insuffisants ou 
inexistants, comme, par ex­
emple, à Tanger, port de 
mer du Maroc, où un bureau 
de poste britannique fut éta­
bli en 1857. Tout d’abord, 
on se servit de timbres b ri­
tanniques normaux, mais, 
comme dans les autres cas 
où des timbres non surim­
primés étaient utilisés, il 
fallait avoir une enveloppe 
entière ou un morceau d’en­
veloppe montrant une obli­
tération de Tanger pour 
prouver l ’endroit où le tim­
bre avait été utilisé.

En 1886, on sc servit de 
timbres de Gibraltar au lieu 
de timbres britanniques, 
mais eux aussi étalent sans 
surimpression. Cependant, 
en 1898, des timbres de Gi­
braltar furent marqués de la 
légende surimprimée “Mo- 
rocco Ageucies pour être 
employés à Tanger et en 
d’autres bureaux de poste 
britanniques établis dans 
plusieurs villes marocai­
nes d’accord avec le gou­
vernement maure.

Des timbres britanniques 
furent utilisés de nouveau 
en 1907 avec la surim pres­
sion “Morocco Agenciez"
Il en fut lancé deux séries, 
dont l’une n avait que la 
surimpression Morocco 
Agenciez" pour l ’emploi à 
Tanger, et la seconde fut 
surchargée en devise espa­
gnole pour sêtre utilisée en 
d’autres bureaux de poste 
au Maroc Le protectorat 
français fut établi en 1912 
et, par conséquent, il exis­
te des timbres britanniques 
surchargés en devise fran­
çaise a partir de 1917,

Par la suite, en 1924, Tan­
ger devint une zone inter­
nationale et des timbres 
britanniques, portant sim­
plement la surimpression 
“Tangter" sans surchar­
ge, furent introduits en 1927 
et mis en vente en même 
temps que la série Moroc­
co Agencles" Le défaut 
récemment .découvert se 
trouve sur cette première 
émission surimprimée de 
Tanger

Le défaut ne paraissait que 
sur le troisième timbre au 
vingtième rang de chaque 
feuille.
Aujourd’hui, bien entendu, 

il est rare que les timbres 
d’un pays soient surimpri­
més pour être utilisés dans 
un autre, bien que cela ne 
soit pas inconnu. Cepen­
dant. plusieurs membres du 
Commonwealth 
que, lorsqu’ils se servirent 
pour la première fois de 
timbres-poste, utilisèrent 
ceux de la Grande-Breta­
gne.

Dans certains cas, le nom 
du pays concerné, tel que 
Chypre, était surimprimé 
sur les timbres britanni-

Un nouveau timbre a été “O” dans l ’inscription “one 
trouvé récemment - quelque penny".
50 ans après son émission. Ce défaut était connu de- 
Sur chaque feuille de tim- puis quelque temps déjà en 
ores rouges britanniques ce qui concerne le timbre 
d'un penny imprimés en britannique de base, mais 
1924 il en paraissait un a- ce n'est qu'à présent qu’un 
vec une lettre qui semblait exemple de cette imper- 
nlutôt un“Q" renversé qu’un fection a été découvert sur

la version surimprimée 
1927 réalisée pour les be­
soins des Postes britanni­
ques à Tanger. Lorsque 
cette trouvaille fut mise 
aux enchères à Londres le 
prix en atteignit 190 lires 

Le penny red" reprodui­
sait un portrait du roi Geor­
ge V avec un filigrane r e ­
présentant une couronne et 
les majuscules “ G V R"

Il y a, bien entendu, d’au­
tres endroits où les Postes 
britanniques se sont char- ques en garnison outre- 
gées des services postaux mer se sont servi de tim- 
même à une époque plus (Suite â la page 23)

"Xbritanni-M ettez vos fu g u e s , 
c 'e s t  p a r t i!
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vSuite de la page 22)
hres britanniques comme tilisés à l ’étranger de gar­
nies le font aujourd'hui. On der le contact les uns avec 
peut les identifier par les les autres. 
oblitérations portant l ins- ' '  “ “  " "  "
cription “BFPO" (British 
Forces Post Office) suivie 
d’un numéro. Ce numéro 
identifie l'emplacement des 
troupes, lequel n'est pas 
révélé autrement sur l’o­
blitération. 11 convient de 
se rappeler que, pendant la 
derniere guerre, les trou­
pes des Forces de l ’Afri­
que Orientale et celles du 
Moyen-Orient utilisèrent 
respectivement des timbres 
britanniques surimprimés 
-EAF" et “MEF".
Comme on peut le voir. Le timbre“penny-red”pré- 

la gamme de timbres bri- sentant ce qui semble être 
tanniques utilisés outre- un “Q" renversé au lieu 
mer est très étendue Tout d’un “O” dans l ’inscription 
récemment, une société a “ONE PENNY". En décem- 
été créée pour encourager bre dernier, U atteignit le 
des recherches dans ces prix de 190 lires à une ven- 
émissions et permettre aux te aux enchères à la salle 
collectionneurs spécialisés de ventes de la Stanley Çlb- 
de timbres britanniques u- bons à Londres.

VENDREDI. 7.15 
10.15VENDREDI

6 1.15SAMEDI:
SAMEDI 4.15

7.157 TERREBONNE 10.15DIMANCHE DIMANCHE: 1.458 4.15
LUNDI 7.15

10.15 
7.45 P.M.

9 SUR
. 666-3121 SEMAINE:

ENFANTS ADMIS EN 
DESSOUS DE 12 ANS 
SAMEDI P M. ET 
DIMANCHE P.M 
SEULEMENT

MARDI
10 (24 h eu re s )MERCREDI
11 3

JEUDI
12

PIERRE DAVID présente UNE SELECTION DES FILMS MUTUELS

EN MEME TEMPS QUE MONTREAL 
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i Gel rais H /

d’administration à la 
| Banque Provinciale

Dans le but de souscrire tralion des différents comp­
tes d’épargne et courantsau programme anti-infla- ■  

tionniste du gouvernement personnels, les commis- 
Fédéral, la Banque Provin- sions sur les différents ser- 
ciale annonce officiellement vices de paiement, les frais 
le gel des frais d’adminis- annuels de location de cof- 

' (ration dans le secteur ban- frets et garde de valeurs, 
caire personnel aux taux les frais de manutention 

• déjà en vigueur au mois de valeurs, contrats, etc. 
; d'octobre 1975 C egelres- Par ce geste, la Banque 
I tera en application au motos Provinciale désire a 

jusqu au 31 octobre 1976. ter sa contribution 
^ g  ^ g  g  U  lutte anti-inflationniste ml- 

I Cette décision couvre les se de l ’avant par legouver 
t frai£ inhérents à l'adminis- nement fédéral.
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De la littérature
Qu’est-ce que la litté- la vitesse, le modernis­

me, la science fait que 
la littérature.. .  a fiché 

mais le camp. D’aucuns vou-
éclaira d raient la réduire, et

avec elle le langage, à 
un moyen de cùmmuni-

quer avec son sembla­
ble. Ni plus, ni moins 
qu’un système fonction­
nel de notions que 
l’on se passerait de l’un 
à l’autre. Finies les 
envolées, les sensuelles 
phrases, les pauses 
savantes. On commu­
nique, e t vite. Les 
linguistes, souvent frus­
trés de n’être point des 
mathématiciens ou des 
hommes de science, ces 
maîtres tout-puissants 
de nos vies modernes, 
ont donc décortiqué les 
phrases, en ont fait des 
unités de significations 
soumises au hachoir de 
la linguistique structu­
rale. Débitées comme 
du saucisson, les phra­
ses sont étudiées, co­
dées, étiquetées et 
emprisonnées dans des 
catégories. Dans sa 
Grammacritique, Gilles 
des Marchais (Montréal 
1965) n’hésite pas à 
découper un texte de 
Marcel Proust et à en 
faire une analyse gram­
macritique. Les phrases 
de notre maladif mais 
génial Marcel sont pas­
sées à la moulinette de 
la « structuralité », et 
réduites à leurs « cons­
tituants nucléaires ».

me Colette. Lisez lente­
ment ses descriptions, 
vous y trouverez, en 
plus de la communi­
cation, ce qui fait la 
littérature: couleurs,
sentiments, odeurs et 
fine observation des
animaux, des êtres et 
des choses, amour des 
sensations et des mani­
festations de la nature. 
En quelque sorte une 
communion étroite et 
sûre avec l’environne­
ment. Cette communion, 
c’est cela la littérature. 
Ecoutez cette descrip­
tion des tournesols :

« Enfin, tout en haut, 
buvant le soleil, formés 
de son image, régnent 
les tournesols à larges 
faces, dont le cœur est 
un gâteau de miel noir. 
La fleur incomparable, 
le volubilis d’azur, est 
à leur col inflexible un 
ruisseau suspendu, que 
noircit le passage du 
nuage, que le retour du 
rayon épand et bleuit.. .  
(Prisons et Paradis). » 
De grâce, messieurs les 
linguistes, ne découpez 
jamais ce texte en unités 
structurales.

Louis-Paul BÉGUIN

Que reste-t-il dans 
tout cela de la littéra­

ture comme on la con­
cevait encore hier : 
œuvre portant la marque 
des préoccupations es­
thétiques ? Maurice Gé- 
nevoix se plaignait dans 
un magazine français de 
l’inculture générale de

notre temps. Il disait 
avoir lu avec surprise 
et découragement une 
annonce à la vitrine 
d’une boutique : Un
pressing dans le vent se 
doit d’avoir un lave 
express. Quelle idiotie, 
ce genre de phrase di­
sait l’éminent académi­
cien. Hier, à la vitrine 
d’un restaurant de Qué­
bec je vis qu’on y 
offrait, au menu du 
jour, des chops de lard.

rature ? Jean-Paul Sartre 
a écrit un livre qui 
portait ce titre, 

nous
L'obsession des

qui ne 
guère.
écrivains modernes avec

SAVOON
P E SAINDON PROP.

NOS SPECIALITES
Mets Canadiens 

Tourtière
Ragoût de boulettes ou de pattes 

Assiette de la Bine rie 
Fèves au lard

sucre, etc...

DINER D'HOMMES D'AFFAIRES
DE 11 lires a.m. à 7 hres p.m.

S péciaux  à  p a r tir  de 1 . 9 9

Tarte ATTENTION
R éouvertu re  du r e s ta u ra n t

DE LA PATATELa littérature, d’Os­
car Wilde à Steinberg a 
souffert aussi en anglais, 
des effets du « way of 
life » matérialiste des 
anglophones. De nom­
breux Anglais et Amé­
ricains d'ailleurs déplo­
rent l’absence de beauté 
dans les romans moder­
nes. Je me rappelle 

attendrissement

HEURES D’OUVERTURE
Lundi au vendredi: 5h30 a.m . à 7h30p.m.

: 6h a .m . à 4h. p.m.
: l l h .  a.m . à7 .3 0 p .m .

Samedi
Dimanche 771 t o u t e  3 4 3 , L'ASSOMPTION

589-3209
Vendredi, le 13 février 

à 4h p jn .

FAISONS COMMANDE POUR APPORTER

229 Notre-Dame
5 8 1 -6 1 8 0REPENTIGNY avec

certaines pages magni­
fiques du Portrait de 
Dorian Gray d’Oscar 
Wilde. Un anglais sen­
suel, coloré, précis et 
équilibré. A côté de ce 
chef-d’œuvre, mettons si 
vous voulez, les paroles 
des chansons américai­
nes de la pop musk. 
Dieu, que c’est primaire. 
Et chez nous ? Le jouai 
monosyllabique de cer­
tains livres, le dialogue 
de nos films où l’érotis­
me l’emporte sur l’arti­
culation, les artkles de 
nos journaux griffonnés 
à la hâte sans égards à 
la plus élémentaire syn­
taxe, ne peuvent plus 
être de la littérature. 
Bien des romans fran­
çais d’aujourd’hui n'ont 
plus aucune valeur litté­
raire, Us font passer le 
temps, mais seulement 
« quand U n'y a rien à 
la télé » comme disait 
un ami. Pourtant le 
commerce des livres est 
florissant. On écrit trop, 
et n'importe comment, 
n’importe quoi. Cela 
est vrai en anglais et en 
français. Hélas, où sont 
les Tolstoï, les Stern­
berg, les Wilde, les 
Mauriac, Gide et sur­
tout les Colette de la 
génération pepsi 7

PATATES FRITES MOT DOQL HAMBURGERS SMOKED-MEATCLAUDE BLANCHARDA
POULET FRIT EN MORCEAUX

HEURES D’OUVERTURE 
pour la saison

Lundi au jeudi: Uh. a.m. à 12b. p.m.
: 11b. a.m. à 1 b. a.m. 
: 10b. a.m. à 1b. a m 
: 10 b. a.m. à 12b. p.m

PRESENTE
Vendredi
Samedi
DimancheLES 6 - 7 - 8  FEVRER

JACQUES
DESROSIERS

R ESTA U R A N T
André Gagné et Réjean Auger, props.
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de LUN. an VEN.
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S j  99
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Lee Mer., Mer» 4e: 1 1 *  e.m. A mmwl

: 11 00 •  m à 141 e.m 
: 1140 e m è 34» • m 

1 1 *  e.m à
t - Ver* eélem  4eVENDREDI 11 hre»  

SAMEDI 10.30 - 12.30 
DIMANCHE 5 hre* p.m .
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REPENTIGNY 
ST-PAUL L’ERMITE 
CHARLEMAGNE
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LACHENAE
p t e - a u x - t r e m m .e s
(Jusqu'à la 8 0 e  ave)
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MINIMUMOrchestre Les Valets Musicien - chanteurs
M B La cuisine est ouverte tous les jours sauf le lundi 

pris spéciaux pour
$2°oSi je dis: surtout

Colette, c'est que cette 
femme est pour moi la 
première des écrivains 
français du siècle. Re­
lisez Colette (après la 
série des Claudine). Oh, 
les phrases splendides 
de la sensuelle et subli-

•>
lesTi >r TEL.:s i  10 adulte SZ 50 enfant avec notre chef F-i-ty■

H 5 8 1 ­

5815CRAVATE BLANCHE MINIMUMoc
1400U
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vres  et même plus, de t is -  équilibrée en suivant les dans tous les bons kiosques 
sus adipeux p ar sem aine conseils qui vous sont don- à journaux et aux Publics 
P erdez du poids sans nui- nés dans MANGER POUR tiens E cla ir L im itée, 9393 

re  à votre santé et jouissez MAIGRIR. avenue Edison, Ville d An-
d u n e  alim entation saine etSurnosrayons Ce volume est en vente jou.

Chemin faisantComment manger a votre faim 
et maigrir à la fo is - par Jacques B rault où il va et d és ire  ne pas a r -  Une g ram m aire du coeur,

Chemin Faisant, un liv re  river. C ar le  chemin de l'é- Miron le magnifique, Gens
. . .  itin é ra ire , regroupe des tex- critu re  ne s achève nulle de mon q u artie r , Mon ami

MANGER POUR MAIGRIR, rac les et 1 es alim ents dle- tes qU, furent éc r its  en tre  part. Un écrivain, quand il Nelligan, Fragm ent d'un
tel eM I# t i t r e  d une nouvel- t*tiques_ MANGER POUR 1954 et 1971 et publiés dans écrit, est toujours perdu, "Baudelaire", Saint Denys
le pubUcation de la Collée- MAIGRIR apporte une solu- d ivers journaux et revues égaré en tre silence et s i-  Carneau 1968, D'une c la rté
tlon M im -Poche Eclair. Cet tioo sim ple au problèm e de comme La P re sse , Le lence. A quoi bon se re tou r- close, L approche d ’un r i-
ouvrage, éc rit par deux e- 1 obésité en vous proposant Devoir, L iberté , P a rti P r is ,  ner et reg ard er ses tra c e s0 vage, et p lusieu rs au tres ,
m iran ts médecins m ontres- une alim entation saine et e- Etudes frança ises , La b a rre  Pour se perd re  davantage: jusqu’à ces tex tes qui fe r ­
la is ’ *®s docteurs P. Re- quilibrée. <ju jour, etc. G râce à des afin de mieux trouver Quoin ment le livre: A n ’en plus
nauld Page et Jean-M arie Dans ce volume, les doc- com m entaires rédigés p a r  Un peu de repos, de parole f in ir ..., L inachevé, Cha-
M anneau, p résen te une ap- leu rs  Page et M arineaucen- j auteur en 1975, et qui sont partagée. Et la suite duché- que jour,
proche révolutionnaire face tren t leur régim e am aigris- reproduits dans la m arge min

de 1* cellulite saut su r l'im portance d un du livre, cet ouvrage dem eu- Voici quelques-uns des ti-  Chemin F aisan t, publié aux
et de 1 obésité. contrôle s tr ic t  des glucides re  d ’une grande actualité , trè s  des e ssa is  contenus Editions La P re sse , es t en

Le contrôle des calories (alim ents su c ré s). L ivre double, donc, qui dans ce livre: E c r ire ... ,  vente partout au prix  de
n e s t  pas la façon la plus Ils vous donnent la lis te  des chemine et dérive, qui sa it Quelque chose de sim ple, $6.50 l ’exem plaire
efficace de m aigrir: c e rta i-  glucides perm is et de ceux 
nés personnes peuvent ab- à éviter pour une diète ef- 
so rb er jusqu'à 3000 calories ficace. A p a r tir  des alim ents 
par jour sans prendre de perm is, ils vous font une 
poids pour autant; tout dé- foule de suggestions pour 
pend de la nature de leur a- constituer un menu complet

F in is le comptage des calo- Cette méthode vous per 
r ie s , les médicam ents mi- m ettra d ’é lim iner tro is  li-

Le guide de l'auto 76
par Jacques Duval p rem ière fois, Jacques Du- Depuis plus de dix a n s ,J a c -  

Aucun au tre liv re  tra itan t val a ajouté à son liv re  une ques Duval est le guide de 
de l'autom obile au Québec section spéciale contenant l ’autom obiliste québécois, 
n ’est com parable en qualité 150 conseils p ratiques su r Toujours à l'affût de ren se i-  
au GUIDE DE L ’AUTO de la conduite et l 'en tre tien  d ’u- gnements, il voyage énorm é- 
Jacques Duval Cet ouvrage ne automobile au Québec, ment à tra v e rs  le monde 
est rédigé au Québec et tou- et cela en toute saison. pour constituer une solide 
te s  les autos qui y sont c i-  Jacques Duval a publié son documentation su r les c a ­
lées ont fait l ’objet d e s -  p rem ier GUIDE DE L ’AUTO rac téristiques des nouveaux 
sa is  techniques effectués su r  en 1967. Au cours de ces modèles et ten ir le public 
route par l'au teu r lu i-m êm e dix années, bien des choses québécois au courant des 
qui a également tenu com p- ont changé Les voitures ont dern ie rs développements 
te  des conditions clim atiques presque doublé de prix  et le survenus dans le monde de 
rigoureuses propres à la coût de l ’essence a grim pé l ’automobile.
Belle Province. de façon vertigineuse. Si-

LE GUIDE DE L'AUTO 76 multanément, les vo itures LE GUIDE DE L'AUTO 76, 
ne com porte aucune t caduc- ont subi de nom breuses publié par les Editions La 
tion d ouvrages s im ila ire s  transform ations, tant su r  le P re sse , est en vente partout 
faits aux Etats-Unis et, en plan mécanique que su r le au prix de $5.95 l'exem plai- 
cela, il est unique Pour la plan esthétique

lim entation.

m m a j E  m u r e
I VUBRAJRIE

BtXdechncen à votre serve»
LES GALERES DE TERREBONNE 

1186 BouL Moody, Terrebome BANK d'Arthur Hailey V866-3011
Les grandes institutions Me qu’est une grande ban- honorables institutions. Hai- 

bancaires am éricaines ont que moderne De l'aven ture ley nous fait v ivre le dram e 
toujours été entourées du palpitante de la ca iss iè re  d ’une caste, celui des p e r-  
mythe de la respectab ilité  Juanita Menez au f lir t I ra -  sonnages qu e lle  exploite et 
et de I honnêteté BANK, ce gique du v ice-président les intrigues de ceux qui la 
grand roman d 'actualité , Ruscoe Heyward avec les manipulent L ’au teu rd ’A ir- 
nous fait pénétrer au coeur politiciens et les spécula- port dépeint, dans un style 
même de ces “T em ples” fa- leurs, BANK est une f re s -  énergique, ce qui se  cache 
buleux qui, de tous tem ps, que passionnante m ais aus- d e r r iè re  les élém ents clés 
ont sym bolisé la r ich esse  si une critique m éticuleuse du systèm e de consom m a­
nt le pouvoir. 11 révèle les du monde des affaires, 
dessous d'un monde peu Avec son sty le percutant i inflation, la corruption et 
connu des citoyens, dévoile et sa connaissance profonde la soi-disant vigueur des 
une im posture m agistrale  du milieu de l ’argent et de grands chevaliers de l'in

la banque, A rthur Hailey dé- dustrie , 
voile des vérités  sa is issan - BANK est un roman im - 
tes. E lles surprendront et portant qui décortique le 
inquiéteront les m illie rs de monde de l'a rg en t et du pou- 
petits épargants qui, en voir comme seul un rom an- 
toute confiance, ont déposé c ie r  du calib re d ’Arthur Hai- 
leurs économies dans ces ley pouvait le fa ire

I

CHOIXLE
DE LIVRES DE LA REBON lion les c a rte s  de crédit,

C artes de Souhaits 
pour toutes les occasions .

Le livre que vous cherchez 
vous le trouverez à la

/

Les acteurs: les hommes 
d 'argen t, c ’e s t-à -d ire  ces 
hommes et ces femmes qui, 
du ca iss ie r  au président, 
sont engagés dans l 'e n g re ­
nage poissant et I rrév é ra i-

A ifrieU nie
Y VON

GALERI ES R I VE - NOR D
A n g le  A u to ro u te  4U e t  bout B r ie n  SKI -9KW2

EL1SLE o-props

1
. - y r v

i
i i lr *V E N E Z  V O U S  A M U S E R  A . . .

%l’HOTEL
* Chajxm&in 1
R te 1 3 8  (a n c . R te  2 )  S T -S ü iP IC E  

PIANO BAR 1976

Ü
en v e d e t te :  “ DON WYATT

Prem ière consommation gratuite 
à toutes Jes femmes non accompagnées
k MARDI - MERCREDI - JEUDI A 
L  SPECTACLE A
^  Vendredi - Samedi - ^

^  Dimanche ^
renseignements 

9I9-9SM

LA CHEVROLET CAPRICE CLASSIC 1976 (coupé sport 2 portes)M

G R A N D E , C O N F O R T A B L E . S E C U R IT A IR E
ALLEZ CHEZ VOTEE CONCESSION N A IRE OE CONFIANCE

CANUEL AUTOMOBILE INC.
AGENT AUTORISE:  OM.mofcÜe, F  85,  Cfceerole t ¥  o n t . - C e r l e  
Nevo, Véga, O m ege ,  Cmmmro, C om ien  Che v re le*

T m r to o n »  I 6 Ï -J Î 7 I  666*376

Nous assurons

Z

En
toutes

circonstances,
Lalongé,

vous
protège!

r. i«  «  n «

sr<.ii i r i U M
Af

3 8 2 -1 3 6 1
5 8 1 -0 3 6 5

L A
R

TISA
N

, 
le 

4 
février 

1976/ 
ISA



Festival socio-culturel dans la région
vous suggérons de concen pendant le  F es tiv a l. Ho- 
t r e r  vos a c tiv ités  pendant ra ir e  prévu: zone de l'A s -  
lad ite  fin  de semaine. I l  somption et Repentigny, 3 
est entendu que vos d iffé - et 4 a v r il ,  Rawdon. 10 et 
rents événements peuvent 11 a v r il ,  Jo lie tte : 17 et 11 
égalem ent a v o ir  lieu  en a v r il ,  B e rth ie r: 24 et 25 a -

me le  lieu  de leu rs  a c tiv i-

Qui peut p artic ip e r?
Le se rv ice  de la ré c ré a ­

tion m unicipale, l 'o rg a n is ­
me soc io -cu ltu re l, l e c o m i - |
té de lo is irs , l ’institu tion  n ’im p orte  quel au tre  temos v r i l ,  Brandon: 1er e t 2 mai 
sco la ire , les groupements 
sociaux et artis tiq ues , les 
clubs à ca rac tère  s c ie n tif i­
que, l ’a rtisan , le chanson­
n ie r, etc.

Pourquoi p artic ip e r?
Pour prom ouvoir les p ro ­

ductions de chez-nous Pour Les résu lta ts  des in s c rip - enfants; 164 et pour te nain 
augm enter le p res tig e  de lions de tre iz e  et quatorze liv re  de 19. Les cours de 
votre organism e auprès de janv ier d e rn ie r pour les yoga ont obtenu 45 p a r tic i-  
la population. Pour s ’ex- ac tiv ités  de la  V il le  de T e r -  pants; le  v o lle y -b a ll, 21 
p rim e r co llectivem ent sur rebonne nous sont donnés inscriptions et le  condition - 
le  plan cu ltu re l. Pour béné- cette sem aine p ar le  S e rv i- nement physique: 85. Pour 
l ic ie r  d ’une pub lic ité  co l- ce de la R écréation . ce qui est du judo pour en-
lec tive  assurée p ar l ’o rga- M a lg ré  les journées sup- fant, les partic ip ants  a cette  
nisation du F estiva l. p lém enta ires  qui ont été a -  d iscip line seront de 48 et

Les O bjectifs? joutées afin que tous ceux pour les adultes 23 Ce qui
Pour assurer auxo rg an is - qui le  d és ira ien t puissent donne un tota l de 48t> p a r tî­

mes ou aux individus oeu- s ’in s c r ire , le  tout n ’a pas cipants pour toutes les se ­
vrant dans le  secteur du été des plus fructueux tivttés.
lo is ir  soc io -cu ltu re l F oc- C ’est v ra im en t à sedem an-
caston de fa ire  connaître j e r  ce qui s ’est passé cette Ëe 
le u r production C r é e r  un année, les  gens Sont moins , ra j
c lim at c o llec tif p ropice à in téressés ou ont manqué se d ’un manque d ’ in s c rip -
la partic ipation  de d ivers  d in fo rm ations, m ais les lions On espère  repren-y
groupes, le u r perm ettan t de résu ltats  sont vraim ent les dre ces deux d ern iè res  ac-v 
t ra v a ille r  ensem ble à la plus décevants e tceau p o in t tié ié ts  en septem bre p ro ­
réa lisa tio n  d’ac tiv ités  so- de vue inscrip tion  Tous Chain si la  demande est as - 
c io -c u ltu re lle s . pourront m êm e e n ju g e fp a r sez fo rte  à ce m om ent la .

Les m odalités de les ch iffres  obtenus soit: L e  Service de Claude L a -
partic ipation  en natation pour les bébés, montagne souhaite bonne

Les activ ités  présentées les inscrip tions ont été de chance à tous dans la d is ­
doivent ê tre  de p ortée  so- 26, pour-adultes; de 55 pour c ipline choisie, 
c io -c u ltu re lle . Chacune des 
m anifestations qui joint 
l ’organisation du Festival 
doit ide n tifie r sa pub lic ité  et 
le  lieu de l ’événement p ar le 
signe du Festival. La  p a r t i ­
cipation au F estiva l est g ra ­
tu ite . 11 suffit de r e m p lir  le 
fo rm u la lre ^ fin s c r ip tio n  et 
de l ’achem iner avant le  1er 
m ars au C .R .L .L . 421 De 
Lanaudière, Jo lie tte , Qué 

Les activ ités  possibles  
Expositions: A rtisana t,

peinture, céram ique, l i ­
v res , a rts  plastiques, etc 

Spectacles: théâtre , m u s i­
que, danses, chants cho ra ­
les, chansonniers, etc.

Evénements: so irées  Ré­
c réa tives , dégustations, c a ­
fé causerie , conférences, 
voyages cu lture ls , etc 

A ctiv ités spéciales: afin  
de fa ire  un succès tant lo ­
cal que régional nous 
appuierons notre publicité  
sur une zone d iffé ren te  i  
chaque fin de sem aine. Nous

Le F es tiva l soc io -cu ltu - des m anifestations de tous ment à p a r t ir  de ressources
C 'es t une re m a r-  régionales

ment à p a r t ir  de resso u r­
ces régionales.

tés.
re l, c ’est quoi?

C ’est un mois pendant le - quable d iv e rs ité  de reocon- 
quel les organism es ont très sociales, c ’est une sé rie  
1 occasion tous ensem ble, d ’expositions et de specta- C ’est quand et c ’est ou? 
de fa ire  connaître leurs  a c - d e s  dans les d ifférents  sec- Le Festival se tiendra  du 
tiv ités  Ce sont les cinq zo - teurs d ac tiv ités  soc io -cu l- 3 a v r il  au 1er m ai 1976 

de Lanaud ière soit: tu re l. C ’est le  festiva l d e là  I I  se tiendra partout dans
L ’Assomption, Repentigny, population puisque c ’est la  région de Lanaud ière, ou 
Brandon. Jo lie tte . B e rth ie r l ’expression de la cu lture  vous le voulez L e s p a r t ic i-  
et Rawdon qui explosent avec populaire produite unique- pants déterm inent eu x -m e -

Les act vités à 
Terrebonne

nés

m *

m m x irasi =«.îâtüÇl
•T, *» ]

A \TOUT CE QUI EST SIGNE

O
! badminton et 1’a th lé tis - 
bnt été cancellés à eau-

ri
fcombattez l'inflation 

achetez Jeaneration Nouvelle administration
CHEZ SAM
653 rue ST-PIERRE TERREBONNE

A

20% UN LOT DE JAC'KETS 
ET DE CHANDAILS 
$ I 99 chacun

ENREGISTREUSE 
4 tz acks

$ 39 95 
Spécial $ 19 95

C ASSL1T

de réduction 8 pBOX STOVE 
Canadien 
14" x 31 
$ 49 95 et plu

1 29r t i r  dia i

HABITS DE MOTO 
NEIGE
BOTTES DE M O T( 
NE IC
Tou

EANS T -K A Y S
Aubaine 
$ 4 49

RADIO STEREO 
AM FM 8 
Mai i|u** S(

VALISES DE VOYAGE
leRég : 28 95 

Spécial $ 12 99 >undeMgn
95Galeries de Terrebonne »F>eC

JACKETS SPORT
KNE DtSOVF

x 49 9

r ,
TRANSPORT
eux
GALENES DE 
TERREBONNE

Déport des Goleries de Terrebonne
Horoire des deux circuits
Terrebonne - Dom aine La Seigneurie v

De H euW ive I IM ]10h06 I3 %j i
W9 h 3 0  s .m .,  1 0 h 3 0  a .m .,  1h  p .m „  5 h 3 0 xOh

lp  m

10MS

\ / /UNE CHARGE MINIME EST DEMANDEEB 9 h 3 0 .  1 0 h 3 0 , 1h . 5 h 3 0 .  T h . 9 h 3 0 .
POUR CE SERVICE DE TRANSPORT 

AUX GALERIES DE TERREBONNE !■?■

11*>

9 h 3 0 .  1 0 h 3 0 . 1h . 2 h , 5 h 1 6 .

I% SI-Loué*
7

/
e Lee d*pert* pour le cwcu* desa eu com

Woody et Seee Loue eé le*ix

—) < effectuer* eu corr» de M «  - >y *1 Heu d\K
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OUVERT LE VENDREDI SOIR DE 6 HRES A O HRES
LE SAMEDI DE « 1/2 A 4 HRES

Epargnez de Pargent en vous rendant directement à la

MANUFACTURE
Nous mettons en vente à des prix très attrayants plusieurs 

VETEMENTS POUR DAMES:
Robes longues, robes courtes, jupes ainsi que vestons, 

coupons de tissu, boutons, dentelles, fermetures éclair, e tc .

AUX GALERIES DE TERREBONNE

de dernier Cri
^  ”  pour des gens à la page

I*

m
venez nous rencontrer nous saurons bien vois servi

* T \

As-tu une minute
Si vous empruntez de l ’a r- de l'O ffice de protection du que vous n’a ver pas deman- de l ’offre de la compagnie lessiveuse, une sécheuse, u- térêt du prêt. Bien souvent,

gent ou si vous achetez à consommateur oblige le dée par écrit? Si vous rece- qui vous l'a  expédiée. Souve- ne auto ou encore un télévi- l ’intérêt du prêt est si éle-
crédit, i l  y a six questions marchand ou le prêteur à ver une carte de crédit que nez-vous que la possession seur, consultez toujours une vé que lorsque vous aurez
que vous devez vous poser, indiquer sur le contrat les vous n’avez pas demandée de cartes de crédit incite personne fiable qui peut vous fin i de payer votre bien, i l
1) Quel montant vous a été chiffres qui permettront de et que vous ne désirez pas, le consommateur à effectuer renseigner quant auxobliga- vous aura coûté le double
avancé? répondre à ces six questions, coupez-la en deux et faites- des achats qu’i l  n’a peut- fions que vous entraînera le du prix marqué. Pour obte-
2) Quel est le taux de crédit? Si après vérification, vous être pas les moyens de fai- contrat d’achat que vous s i-  a ir gratuitement la brochu-
3) Combien d intérêt payez- constatez que des informa - la parvenir à l'Office de re Avant d accepter une gnez. re intitulée “ Si vous emprun-
vous? lions manquent ou qu’une protection du consommateur carte de crédit, pensez-y Souvenez-vous également tez ou achetez à crédit”
4) Quel est le montant glo- d’elle est fausse vous pou- avec vos nom et adresse, bien! Mieux vaut prévenir que si vous devez emprun- communiquer avec l ’Office
bal que vous avez à rem- vez réclamer l'annulation du Le fait d ’utiliser cette carte que payer. Avant de faire ter de l ’argent, i l  est pru- de la protection du consom-
bourser? contrat ou bien, ce qui est constitue votre acceptation un gros achat comme une dent de vé rifie r le taux d’in- mateur.
5) En combien de paiements? encore plus avantageux pour
6) Ces paiements sont de le consommateur, profitez
combien? du prêt sans payer de l ’ in-

En effet, ces six points ré- téret 
sument le minimum d 'in for- Saviez-vous que la loi de 
mations que vous devez ob- la protection au consomma- 
tenir pour comprendre la leur interdit à tous corn 
transaction que vous voulez merçants de vous faire par 
effectuer. D’a illeurs, la loi venir une carte de crédit

Le Club CPA de Terrebome aux 
Jeux du Québec de St-Eustache

Le Club de patinage a rtis - discipline et parents de nos 
tique de Terrebonne parti- élèves sont invités à venir 
cipera aux épreuves de encourager nos partie l- 

^  compétition amicale et of- pants qui sont: Isabelle 
ficielle qui seront présen- Boisvert, Nathalie Roy, So­

I tées dans les cadres des phie Richard, Carmen Du- 
Jeux du Québec à St-Eus- pré, Eric Richard, Sylvie 
tache le 8 février prochain. Aider et Céline Allard (ga- 
de 8h 30 à 19 b gnante d'une médaille d’or
Tous les adeptes de cette l ’an dernier lors de la com­

pétition qui fut présentée à cou rager dans cette compé- 
notre aréna). tition. Un geste très appré-
Le coût d’entrée de cette cié de tous ces adeptes est 

compétition à l aréna de de recevoir une fleur à la 
St-Eustache est minime.

Nous espérons voir beau­
coup de compagnons, corn- (ion du Club de patinagear- 
pagnes et amis de nos élè- tistique de Térrebonne sou 
ves qui ensemble avec leurs baite bonne chance à tous 
parents viendront les en- ses participants.

Â fin de leur solo, en marque 
d’appréciation. La Direc-

On demande deux équipes de crosse à Terrebonne
On réitère la demande fa i- et qui demeurent dans T er- sés, la ligue ayant pour but Delorme,

te, i l  y a quelque temps, rebonne peuvent s’inscri- d 'a lle r probablement jouer
concernant la formation re dès maintenant. On ne inter-cités. L'entraîne 
d'une équipe de crosse a demande pas nécessaire- ment se fera à la Polyva-
Terrebonne Tous les jeu- ment des jeunes experts lente Armand-Corbeil le la Ville de Terrebonne à
nés âgés de 11 à 14 ans qui dans ce domaine mais seu- mercredi de 19h à 21h 666-4192. Tous sont bien
sont intéressés par ce sport lement des gens intéres- L 'instructeur sera M Luc venus.

Pour de plus amples in­
formations, téléphonez au 
Service de la Récréation de

»

Un deuxième feu à Mascouche en quelques jours
ié tA iit par les flam- leurs sont présentement a ir  commercial à être là proie 
En^rffet, le sinistre cette affaire et l ’on igndPe des flammes en quelques

Les habitués du Restau- a été d
rant “Chez Drun ” de Mas- mes f l
couche devront désormais se serait déclaré dans la toujours s 'il s'agit là de jours, puisque le Ranch Pop
se rencontrer à un autre nuit de mercredi à jeudi et l'oeuvre d’une main c rlm i- de cette même v ille  était
endroit, puisque la semaine i l  semblerait que le tout soit nelle Rappelons que c’est lui aussi détruit par
dernière, cet établissement une perte totale. Les enquê- le deuxième établissement flammes dernièrement

les
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Magnifique PORTRAIT de 8 x 1 0  

en COULEURS VIVANTES 
pour seulement 8 8 $ *

•CwfOvRImKN

* Bébés —  enfonts —  adultes —  groupes —
1 photo de choque personne photographiée seule pour 
seulement SS*. Coût Du Film 50*.
Groupes —  $1.00 par personne. Coût Du Film 50*. 

•Faites votre choix de photos achevées, en noir et blanc 
ou en couleurs vivantes.

•Satisfaction garantie.
•Livraison rapide —  service courtois.

AMENEZ UNE AMIE

w r t  7»  m -  SeH« ken'l 5d0 m

5 -6 -7  FEVRIER 
SAMEDI 4:30 PJM.

CLAUDETTE
110 rue St-André Terrebonne 666-4161

i

Les Galeries de Terrebonne 
1125 bout Moody Terrebonne
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*  plaie qui faire respirer par la bou- afin de pouvoir renseigner le inspirez, ouvrez grande
médecin avec le plusde pré- votre bouche et placez-la 

pincer solidement la par- cisions possible sur celle du blessé rapide-
déplacer la personne le ment soufflez une pleine

respiration dans les pou­
mons du blessé et vérifiez si 
la poitrine se soulève

levez le cou avec une main à chaque fois, éloignez vo- 
et renversez la tête en a r- tre  bouche de son visage afin 
hère avec l'au tre  main, afin que l ’a ir  puisse s ’échapper.

quelqu’un aPremiers soins saigne che
saignement leger
le saignement s'arrête tie molle du nez

souvent de lui-même ne pas se moucher pendant moins possible
appliquer une pression fe r- les quelques heures qui sui- Respiration a rtific ie lle  

me sur la partie qui saigne, vent et faire attention pour bouche i  bouche
recouvrir avec un panse- ne pas enlever le caillot de 
ment “ s té rilisé "
si la plaie est sale, la quelqu’un s’étouffe 

nettoyer à l ’eau courante; enlever de la bouche et de que le menton pointe vers le Ecoutez l ’a ir  s ’échapper de 
nettoyer aussi la peau au- la gorge tout ce qui peut haut pratiquement à la verti- ses poumons et regardez si 
tour de la plaie nuire (nourriture, gomme, cale. Ceci ouvrira  les pas- sa poitrine se soulève et s ’a-
élever la partie qui saigne dentier) sages de l ’a ir  et assurera un baisse. Ceci doit être répé-
saignement grave: dans le cas d’un bébé: passage suffisant té à toutes les cinq (5) se
i l  faut l ’a rreter le plus vite le tenir en l ’a ir  p a r le s  pincez les narines en mê- condes. Les quatre premiè- 

possible pieds, taper fermement 3 me temps gardez une près- res fois doivent être don-
appliquer une pression a- ou 4 fois entre les épaules sion sur le fl'ont avec une 

vec la main sur la plaie qui dans le cas d’un enfant: main
saigne, par dessus le panse- étendre l ’enfant sur vos
ment s’i l  y en a un, jusqu’à genoux la tête en bas; ta- 
ra rrê t du saignement 
si cela est possible, cou­

cher la personne la tête frapper 3-4 coups brusques 
basse dans une position con- entre les épaules.

quelqu’un fa it une crise 
cardiaque

Avant d’a lle r vo ir le mé- les dentiers et autres prô­
ti ecin, de recourir à la c li-  thèses dentaires 
nique ou à l ’urgence, i l  y a ouvrir portes et fenêtres 
parfois des choses à taire. . pour s ’assurer d ’un sur 
lorsque plus d’a ir fra is
quelqu’un est sur le point de placer la tête dans la bon 

s’évanouir ne position, i.e. la tête est
faire coucher immédiate- renversée en a rriè re , la 

ment la personne ou la ffcire mâchoire inférieure en a- 
asseoir avec la tête basse vant, le menton est avan- 
lui desserrer les vête- cé; cette position empê- 

ments au cou, à la poitrine che la langue de nuire au 
et à la ta ille
assurer un approvisionne­

ment d’a ir  frais 
donner des petites gorgées vec une couverture 

d’eau à la reprise de cons- si la respiration diminue
ou s'arrête, on commence 

quelqu’un est inconscient à donner la respirationbou- 
s assurer que la bouche et che à bouche 

les voies respiratoires sont faire ce qu’ i l  faut pour a 
libres, si cela est nécessai- vo ir des soins médicaux 
re, y enlever tout ce qui ne pas donner à boire à 
peut les obturer (mu- une personne inconsciente 
queuses, sans, vomissu- ne pas laisser la person­
nes, etc...), enlever aussi ne seule.

sang

passage de l 'a ir  
garder la personne à la 

chaleur en la recouvrant a
(Suite à la page 31)

per fermement dans le dos
dans le cas d’un adulte: Spécialiste de la mise

au point et 
du “tune-up

cience.

fortable
si possible, élever la par­

tie  blessée, s’assurer qu’ i l  essayer de placer la pér­
i l ’y a pas de fracture sonne dans la position la
mettre un pansement d i- plus confortable, l  e à de- 

rectement sur la plaie et mi-couchée avec la tête et 
presser fermement, ne pas les épaules soulevées sur 
enlever le pansement s 'i l  deux ou plusieurs ore ille rs, 
s'imbibe de sang, mais plu- ou encore, dans une posi- 
tôt en mettre un autre par tion assise 
dessus se fa ire un tampon détacher les vêtements au 
avec du tissu doux en re - cou, à la poitrine, à la ta ille  
couvrir le pansement et re - rassurer la personne 
tenir les deux en place avec donner les médicaments à 
un bandage ferme la personne si ce lle -c i en a

quelqu’un saigne du nez qui lui ont été prescrits par 
le saignement devrait s 'a r- le médecin 

rêter dans un temps re la ti- demander de l ’aide mé- 
vement court; sinon, laper- dicale le plus rapidement 
sonne devrait recevoir des possible, 
soins médicaux 
placer la personne dans u­

ne position assise avec la 
tête un peu penchée en a- sée ou malade 
vant

>s%
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DU TAPIS DIRECTEMENT 
DE LA MANUFACTURE

A DES PRIX TRES COMPETITIFS AUTO•  Réparation 
•SERVICE DE FREINS 
•REPARATIONS ELECTRICP l r

$ 3 59 D’AUTOMOBILE
Vous avez des problèmes avec votre auto’  

Vous pouvez /es confier à Denis.

MARION TAPIS 2965, boul Saint-Charles 
Lachenaie

important 
rester calmes 
rassurer la personne blés-

Enr
666-30811 tî;i chemin ti.iM

U« M M .«ai MiVI bien observer la personne

Chez PiccoBni Les Ameublements PAS Ba sm Meubles et Accessoires Electriques
TÉL.: 666 -1466  &  666-9091

Love-vaisselle - î 1

Nous habillons de 0 à 14 ans

Berceaux style Canadien 

Chaise d'auto 
Bain pour bébé et tout pour bébé

d e  M O D E R N  M A I D  
^■vet Isa eeewellesli 

et piesCoffres à jouets 

Rare Roulant \: L
V .

M
MARQUES TELLES QUE 

La Parisette Gay Tog 

Petit Poucet Indiana

a
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F V Ic O R A W  E O S O fs i
OF CANADA LIMITED

ét taLES GALERES
825, boul. Industriel Mascoucne

Accès par la Rue Ste-Marie au Sud de la Route 25 y888-1701 yX



us miBun ■  c o m s ir u c t io n  e s '
■liais I WEITItE

SIM»m  - n iIM - MM - muta
I I I  à U HI II à II II

liiriiiti (ratait* lirait en kairat
• I l  I 11 II

Préfinis _ _
P anneaux 4 x 8 1 gSel anti-glace ‘  v r . -

Sifto
WMTER TEAK
Rég: $6.49 5952 6 0

100 Ibs

*|69 IMPORTATION 
NO 11
Rég: $4.65

50  Ibs
254.9925  Ibs

MASCOUCHE
CS MATERIAUX 
DE CONSTRUCTIONKnotty Fine

Rick wick
isolant mousse UJ

4 x 8 w
S  N S11 * 8 en paquet de 32 pi. car. :

2  9 5 E.Ui

a RTE I»S251 PO. feuille
LACHENA1E

454 Ri l le pi. Kn.1 1/2 po. feuille RKPtNTK.NYTERREBONNE

COURS
PRE-NATAUX Ouverture des Ameublements P.S. Enrg.

M ercredi le 28 janvier Roger Lasalle qui après un 
dern ie r avait lieu l'ouver petit d iscours d’inaugura- 
tu re  des Ameublements P S. tien a bien accepté de bénir 
situés à Mascouche. L ors la bâtisse . Les proprie - 
de cette occasion, les per- ta ire s  de l établissem ent 
sonalités invitées étaient MM. Raphaël Saulnier et 
Monsieur le M aire G illes Jean-Guy Paiem ent ont ete 
F orest de Mascouche qui a des plus recevants et tous 
si aimablement accepté de les invités ont leve leur

v e rre  au succès et a la bon­
ne m arche de cette nouvel-

vront concernant les ex e r­
cices post nataux e t les 
soins du bébé lo rs  des p re ­
m iers mois à la maison. 
Les pères auront l'o cca­
sion d 'accom pagner leurs 
femmes aux tro is  d e rn ie rs  
cours, a lo rs  qu'on tra i te ­
ra  de leu r rô le avant et pen­
dant l ’accouchement.

Pour
com plém entaires: bien vou­
lo ir  au numéro de téléphone 
suivant: 666-2881.

Des cours p ré nataux ab ­
solument gratu its seront 
donnés, à p a rtir  de la m i- 
fév rier, par les in firm ières 
du C.L.S.C. (Centre Lo­
cal de Services Communau­
ta ire s )  Lam ater.

La p rem ière  
cours s ’échelonne su r une 
période de seize (16) s e ­
m aines, à raison d'une heu­
re  et dem ie par semaine; 
les femm es enceintes d'au 
moins dix-huit (18) sem ai­
nes pourront partic ipe r aux 

D’au tres

mM
sé r ie  de

’M F
couper le ruban tradition­
nel accompagné de son é ­
pouse et Monsieur le Cure le  en trep rise

renseignem ents

Gilles Fertand prtprictaire de Terrekonne 
Auto Centre, 102 kotfevard des Seigneurs est heureux 

de «eus annoncer ta nenwoatien de M. lac Ckartrand 
comme représentant spécial des ventes. M. Ckartrand 

a une très vaste expérience dans les predeits Fard.
H invite

donc tons ses clients et amis 
à venir le rencontrer

e
p rem iers  cours, 
sé r ie s  de cours débuteront 
à toutes les tro is  sem aines, 

les femmes dont la

(Suite de la page 30) Aewrei-vous toujours de la 
SOLIDITÉ DE LA GLACE par 
rapport au sport pratiqué.

nées aussi rapidem ent que 
possible

si la poitrine du b lessé ne 
se soulève pas ap rè s  quel­
ques fois, il peut y avoir 
quelque chose qui bloque ou 
la tête du b le ssé  peut ê tre  
dans la m auvaise position. 
Vérifiez et enlevez ce qui 
peut bloquer

renversez bien la tête du 
blessé et continuez la r e s ­
piration
Source: Secourism e publié 

l ’Ambulance St-Jean,

pour
g ro ssesse  est moins avan­
cée.
Les in firm ières veulent 

surtout favoriser la p a r t i ­
cipation des femmes p ar des 
exercices re sp ira to ire s  et 
m usculaires vérifiés chez 
chaque participante E lles 
donneront bien eûr des re n ­
seignem ents u tiles sur 
I hygiène, le développement 
du foetus, les p répara tifs 
pour l'hôpital, etc ... des 
explications pratiques sut-

VALANCE & COTES JL.EN VELOURS 9 m cx
P rix  rég.: 179.99 
SPECIAL f m $9 9  ;‘139 802,at I

par \ D es S eigneurs
Terrebonne
6 6 6 -4 1 7 9

Velours luxueux 
Choix de couleurs
•  5 arcades
•  2 côtés 20 x 95
•  2 attaches 
peut couvrir 
10#" - 160"

1974. *

^ T T Î mm

531, RUE MASSON TERREBONNE

•  IMPORTATION TUILE ITALIENNE 

•  TUILES ET ACCESKMRES 

•  TERRAZZO 
e  VENTE

1•t 5 >■ i TERREBONNE 
AUTO CENTRE J

HEURES D'AFFAIRES
» * m à 17 hn 

SOIR SUR RENDEZ VOUS 6 6 6 -6 1 8 5A H AJEUDI ET VENDREDI
D raperies et tissus 

4780 des Seigneurs, St. L. de Terrebonne
S * m à 21 hrs

SAMEDI
t  » m è 17 hrs•  SERVICE

CHOIX COMPLET DE LAINE ISOLANTE 
EN FIBRE DE VERRE

Plâtre décoratif 
Dramex
S ac  2 5  Ibs
R é ( :  $ 5 .8 5

SPECIAL

4**
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1

LES JEUX |
SONT FAITS!i l

J 6V

»f i
yC’EST LA GRANDE VENTE A

DE UQUDATKM
DES MODELES

\

N
9

./p e n d a n t
le mois de février

seulement...4
AUTOS NEUVES DEMONSTRATEURS;
No d’unités Modèle

5-1354 Véga
Princ. équip. Princ. équip.Prix détail Vente

3,716.15 3 , 2 9 0 .

5,603.00 4 , 7 7 5 .

No d'unitéi Modèle
5-1188 Nova

Vente

3 , 9 9 0 .

Prix détail

4 , 9 9 6 . 7 0
VS, «ri. « r w - i r t r i r i» ,  reriie, * -

Match back S..
2 pertes. ve. «ri serve frein», ser5-0123 Nova 5-1233

5-1063

Nova 2 perte», VI. eut», serve-«rectie* e T l  A I f )
serve-frein», rertio l v 3 . 8 7 5 .

4 , 2 5 0 .

4 , 0 2 5 .

5 , 6 5 0 .

4 , 2 7 5 .

4 . 8 7 5 .

5 , 1 7 5 .

4 , 4 7 5 .

ve-rtirectien, rttfivreur srr AM

Chevelle 5 , 1 0 5 . 6 02 pertes, V I, sut», serve5-1111 Nova « pertes. I  cyl eut Ptpiwreur srr 4,558.45 3,980.

4.568.15 4 , 0 5 0 .

5,517.80 4 , 8 2 5 .

5,034.25 4 , 2 5 0 .

6.091.15 5 , 1 7 5 .

5,393.85 4 , 6 5 0 .

5-1088
5-1034

Chevelle
Monte-Carlo t«k «ti-rwiiu eempr,. $ 945 75
Landau
B ela ir
Impala
Impala
Cutlass

5 , 0 8 3 . 8 55-1221 Nova lipwreere, relie...ee-ürectien. relie, pneu» relieus

5-1084 Monza
2 plus 2

5-1141 Chevelle « perte». V#, eut eeree frem e.l*.O I I  vneveue ,„reur«. re*e . pneu» rel.eui.su»
peetieu M D

VI. eut serve-lirection. re*e,

2 m *»». VI. eut» r e l ie . l iv r e u r  5  4 8 6 . 0 0

6 , 2 1 5 . 9 0

6 . 3 9 7 . 2 5

5 . 6 2 8 . 2 5

5-1047

5-1072
5-1346
5-2008

5-1347 Impala
5-2122 Oméga

5-2145 Oméga 3 petes ve. serve-*rectien.

« pertes, snti-reuitl»

2 pertes. V I, eut», serve-freins.2 pertes. V I. eut serve-frews.
serve-Pirectien. eépivrsvr, relie

2 pertes. V I .  eut» . serve-freins. 5 , 9 1 5 . 0 0
serve-Aredien. pèpivreur. relie. 5 , 1 7 5 .5-2218

5-2327

Cutlass5,259.25 4 , 5 5 0 .
pneu* re*eu«. .ppvillw  »«*yte

Delta 88
Royale
Toronado
Brougham

« perte», tout **u'p*. eMI-rewIle 8 , 4 1 0 . 3 0 6 , 8 7 5 .

7 , 6 2 5 .
Sur tout achat de modèles 75

Nous vous offrons un traitement ANTE-ROUILLE
t«*f»i.er s m ooi Pour seulement

5 - 2 0 5 8 9 , 9 9 8 . 2 5
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